
IMMEUBLES

Terrain j our villas
A vendre , à la rue de la Côte ,

deux parcelles de 400 et 7uO m
avec issue sur le faubourg des
Sablons. Vue supei be et situatioi
agréable. S'adr. Etude Mecke.istock
& Reutter. .
Pjjwm - Pour le 1" avril , ter-
fdlljù . ra j a en nature de vigne et
de jardin (1488 ma)

S adresser Etade G. Etter,
notaire, 8, rue Purry. 

Terrain à bâtir
A vendre en un ou plusieurs lots

2500 mètres de terrain à proximité
du tram. Ivm et électricité sur
place. Bollu situatiou , vue très
étendue. Prix à partir de 6 fr. le
mètre. S'adresser à Ch. Diacon,
Beauregard 8a, Neuchâtel.

ENCHÈRES
L'ufflce des faillites du Val-de-

Travers étant chargé par l' office
des faillites de Vevey de réaliser
les marchandises, consistant en pa-
rapluies, ombrelles , cannes , cou-
ronnes mortuaires et appartenant à
la succession repu.liée de James-
Arthur Pellaton, quand vivait
négociant à Couvet et à Vevey, in-
forme les personnes qui désire-
raient acquérir le stock des mar-
chandises qui existent dans le ma-
gasin de Couvet . qu 'elles doivent
adresser leurs offres par écrit jus-
qu'au 28 janvier inclusivement à
1 office soussigné. Pour visiter les
marchandises , s'îidresser à Ma-
dame Niederhauser , magasin Pel-
laton , à Couvet.

L'acquéreur pourra reprendre le
bail du magasin.

Donné pour être inséré dans la
« Feuille d'Avis de Neuchâtel » des
21, 24 et 26 janvier 1905.

Môtiers , 19 janvier 1905.
(Office des faillites dn Val-de-Travers,

Le préposé :
HA INARD.

A VENDRE

FOIN A VENDRE
Environ 100 quintaux de bon

foin. S'adresser Ernest Geissler ,
Anet.

OCCASION!

UN LOT SNOW - BOOTS
pour messieurs , vendus

h moitié prix
Do loi Caontcboucs pour Messieurs 40 , 41

à 8 fr. 9Q la paire

G. Pétremand
CHAUSSURES

Moulins 15, Neuchâtel

FIÏÏWI.S
en gros

Daniel STAUFFER
Rue de la Cùle 38, LOCLE

Prix valables jusqu 'au 31 janvier
courant , par vagon do 5UU0 kilos ,
30 j nurs net , franco gare Col-des-
Roches :

Paille de froment en gerbes,
choix , fr. 4.50 les 100 kilos.

Paille de froment en balles pres-
sées, fr. 4.60 les 100 kilos.

Paille d'avoine en gerbes, choix ,
fr. 4 les 100 kilos.

Paille d'avoine en bailles presséos ,
fr. 4.20 les 100 kilos.

Foin long pour chevaux , choix ,
en b .illes pressées, de fr. 6.50 à
fr. 7 les 100 kilos.

Foin court pour vaches , choix ,
en balles pressées, de fr. 6.30 A
fr. G.5U les 100 kilos.

Foin do trèfle en balles pressées,
h. fr. 6 20 les 100 kilos.

Foin rie luzerne en balles pres-
sées, à fr. 6.60 lus 100 kilos.

PRIX SPECIAL
aux revendeurs et sociétés

ABONNEMENTS
•=**¦

t an 6 moi, 3 mois
En ville fr. 8.— 4.— 1.—
Hors dt ville ou p»T h poilc

dans toute h Suisse .... 9.— +.5o l.i5
Etranger (Union postale). l5.— n.5o 6.1S
Abonnement aux bureaux de poste, 10 ct. en sus.

Changement d'adresse, So ct.
ON S'ABONNE A TOUTE ÉPOQUE

Bureau : i, Temple-'Neuf, s
Yenle au name'ro aux kiosque,, dépôts, etc.

m

«r ' m

ANNONCES c. 8
<*, . _ _ __ £* 

•
'*¦--'

Du canton : i" insertion, i à 3 lignes So ci,
4 et 5 lignes 65 ct. 6 et 7 li gnes Jr-f ;»
8 lig. et plus, 1" ins. , lali g. ou son tspaw . j ô l.i^Insert. suivantes (répét.) » *-»j " T '¦*A lf c_' '

De la Suisse et de l 'étranger : . *
¦ ~ ; .. _LiJîi

1 î ct. Ja li g. ou son espace. 1 r« ins!, mi tint.' f ' tr..
N. B — Pour les avis tardifs , mortuaires , les ré- '

dames et les surcharges, demander le tari f spécial.

Bureau ; iM Temple-'Neuf, i
ta mamueritt ne sont pas rendu*V 4

*• ¦*-*» '

A VENDRE
faute d' emploi , un fer à alcool pour
repassage, un potager à pétrole
avec bouillpire; un lavabo d' enfant
¦e to ' fe r i forgé , ¦ un ' fourneau à pé-
trole. 'Iè tout presque neuf. Deman-
der l'adresse du n° 784 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel .

imprimerie commerciale
avec atelier de reliure

bien achalandés , à remettre dès
maintenant. S'adresser Etude G.
.Etter, notaire, 8, rue Purry.

AVIS DIVERS

On agriculteur
cherche à reprendre ou à louer
une petite ferme ou maison avec
terrain aux alentours , pour exploi-
tation agricole. Faire offres à Mau-
rice Loup, Gibraltar 3. Neuchâtel.

Conférences de St-Blaise
Jeudi 26 janvier 1905

à 8 heures du soir

au Nouveau Collège

CONFÉRENCE
avec projections lumineuses, sur

Ce qu'on voit dans les mines
par

M. B.-S. JUNOD, pasteur

Les enfanta non accompagnés de
leurs parents ne seront pas admis
dans la salle.

Entreprise de Menuiserie

MATTHEY FRÈRES
Ghamp-Bougin 34

Menuiserie en bâtiment et en tous
genres. — Ebônisterie. — Répara-
tions. — Confection de moulures pr
bâtiments et encadrements .
Usine mécanique. Location de machines

Prix modérés. Devis
Téléphone 603. Se recommandent.

». i uns
Infirmier - garde-malades

SEYON 28, I"
so recommande à MM. les docteurs
et au public pour soins aux mala-
des, nuits , etc.

Jeurçe FîIIe
Zuricoise, sachant bien coudre et
bien repasser, désire être reçue
comme demi - pensionnaire , dans
bonne famille cle Neuchâtel ou eu-
virons , pour apprendre le français.
Elle aiderait aussi au ménage.
Adresser offres avec prix à M m"
Ganguin , pasteur , à Cernier.

Pour apprendre la langue fran-
çaise et tous les travaux du mé-
nage , fille de 14 ans désire place
dans famille d'instituteur , pasteur ,
ou bonne maison bourgeoise chré-
tienne. On payerait un dédomma-
gement de fr 30 — par mois. Even-
tuellement , on recevrait en échange
une fille du même âge ou à peu
près. Entrée le 1er mai. Prière d' a-
dresser offres sous Z. V. 546 à
Rodolphe Messe, Zurich.

J. ED. B0ITEL
Médecin-Dentiste

de 9 h. à 11 h. et de 2 h. à 6 h.
Pour consultations ;

de 11 h. à l ? H h .  (d imanche  excepté )
6, faubourg cle l'Hôpital

Travaux en tous genres
â l 'imprimeire de la

Feuille d 'Avis de Neuchâtel

Docteur Vuarraz
Médecin spécialiste

Maladies des oreilles,
du nez et de la gorge

Calet k consultations
ouvert tons les jours, le matin

de 10 à 11 heures , l' après-midi de
2 à 4 heures, le mercredi
après midi excepté.

aMOÛf PRIVÉE
Faubourg de l'Hôpital 6

1" étage

Orctetre Mlëiâttër
SERRIÈRES

se recommande pour soirées , bals
et concerts.

TKLÉPHONB 777 C.O.

ÉCHANGE
Famille honorable du canto n

d'Unterwald désire placer , en
avril , dans la Suisse française , sa
fi l le  de 15 ans on échange d' un
garçon ou d' une fiile. Bonne éco-
les, conditions essentielles. Vie do
famil le .  Offres à famille Groth ,
maître boucher , Sarnen (Obwald).

Ou demande à emprunter 9000 fr.
contre hypothèque en I" rang;
taux d'inti 'rèt 4 V, %.  S'adresser
Elude G. Etter, notaire , Neucli àteL

D0CTEUH

f .  jtëord
Mèaecin-Chirurgien

Me Un ilej , l8r étage
Consultation* ton» lea

jours de 1 </ ,  h 3 h., sanf le
mercredi.

TES"
Salles fle Lecture ponr Ouvriers

SEYON :*6
sont ouvertes tous les soirs de
7 à 10 heures , et. \c dimanche
après midi , do 3 h 6 heurf>s .

ENTRÉE f, RA TI 'l T ! .' 

1ÏSSM3
(Méthode américaine) c.0.

FMI. Colîw
6, Quai dn Mont-Blan c, 6

MÀUDlEsTdeTYEÛX

ÏÏ CH. BOULET
Faubourg du Cret , n' 16

reçoit les lundi ,  mercredi , veudredi,
de 10 à 12 h., samedi, à 2 h.

Vins et Liqueurs
Madère de l'Ile

Malaga
Vermouth de Turin
Muscat de Samos

Vins Oporto
Porto vieux

Bordeaux
Beaujola s

Mâcon
Rhum Sainte-Lucie

Rhum de la Jamaïque
Fine Champagne 7re qualité

Cognac vieux
Eau de cerises 1re qualité

Champagne

Sirops assortis
Huile d'olive extra puro

Au magasin de comestibles

Vve B0NN0T
Rue du Seyon et Evole 1

Téléphone 554 

Atelier spécial pour la fabri-
cation et la réparation des
instruments à archets. — Violons
et violoncelles italiens , n rolieus ,
etc. IL. KUltZ, Saint-Honoré
7, Neuchfttel.

A remettre i Genève
plusieurs cafés, brasseries, hôtels,
p .usions , restaurants, etc., facilités
cle paiements. Choix de: épiceries,
laiteries , caves, drogueries, comes-
tibles , boulangeries , pâtisseries,
boucheries, charcuteries , merce-
ries , tabacs, coiffeurs , papeteries ,
etc., chiffres d' affaires prouvés ,
conditions avantageuses. Fabriques
et industries diverses. Commandi-
tes et associations. — S'adresser à
M. Perrier , rue Chapounière 3, à
Genève.

VERMOUTH
de TURIN, l"> qualité

A -fr * on le lltre>1 ¦ • ¦ *iV verre compris
Le litre vide est repris à 20 cent.

An magasin de comestibles
SE-DTET Fils

Rue des Epancheurs , 8

Occasion
A vendre une

Cheminée en marbre noir
en bon état, avec appareil Fondet.
Ch. Schmitt, Saint-Maurice 10.

Beaux échalas
de perches , à vendre. — Scierie
Perrenoad, Boudry. H 2121 N

BAS DE JAMBE
en cuir depuis -I fr. 50

fi. PÉTREMAND, Chaussures
Moulins 15, Neuchâtel

BAlÊSJLPIffi
GIJÊTBES

en tous genres pour
Dames, Messieurs et Enfants

Â VENDRE
quel ques couvertures du Sou-
dan français pour portières ,
rideau x, draperies pour meubles.
S'adresser à M m» Roulet-Wavre,
Flandres 1, au 2mo.

PIANO
A vendre, faute d'emploi , un pia-

no en bon état. S'adresser Parcs
37, au 2m° étage. c.o.

Pianos BiUthner
Pianos Steinweg Nachf.

Pianos Mand, Pleyel, Lipp,
Kapps, Seiler, Kriegel-

stein, Gfirs &
Kallmann, Ritter,

etc.
dans tous les styles .

PIANISTE SPaffiTHB (Pianola)
Pianos des fabriques suisses

Harmoniums americans et autres
Grand choix pour vente et location

Hugo-E. Jacobi
FABKlCAirr DE PIANOS

liaison de confiance

Magasins rue Pourtolès n09 9-11
au 1" étage

NEUCHATEL

A Tendre tante (Fij i
une raboteuse, une scie circulaire
en fer et un arbre de transmission
avec poulies et supports. S'adres-
ser à E. Knecht , glaces et enca-
drements , rue Saint-Maurice, c. o.

A VENDR E
faute d'emploi , un petit cheval
(jument), bon trotteur , âgé de 71
ans , avec son harnachement , ainsi
qu 'une petite voiture en bois
dur et à ressorts. Prix modéré.
S'adresser au collège de Chau-
mont s/Neuchàtel. 

A io°|0 I
sur tous les articles

d'hiver :
Gants , Gilets île chasse

Cale çons , Camisoles
Chemiserie Clairs |
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Vente ai enclières piips
APRÈS PAILLITES

L'office des faillites de Boudry vendra aux enchères publiques, à
à l'Hôtel de-Vil! _ * dn dit lieu, le vendredi 3 mars 1005,
à IO yt heures du matin, les immeubles dépendant de la masse
en fai l l i te  de Léopold Amiet, domicilié précédemment à Boudry,
|iii n'ont pas été adjugés à la première séance d' enchères du 20 jan-

vier , faute d'offres suffisantes et désignés au Cadastre de Boudry,
comme suit :

1. Article 2721. Plan folio 6, n»» 132 ot 192. A Bondry, bâti-
ment i't place de 1)8 m. carrés. Limites : Nord , rue du Pré Landry ;
Est , 2723 ; Sud , 2723 ; Ouest , la rue des Moulins.

Provient de l'article 147 divisé.
Les rapports de droit entre le n° 132 du présent article avec le

n° 137 < |f> l ' article ?72:. sont réglés par l'acte du 7 décembre 1874, reçu
Ch8-H ri Amiet , noU.ire.

3. Article 'iHAA.  Plan folio 6, n»' 125 à 127, 129, 193 et 194.
A Boudry, bâtiments , placos et verger de 525 in. carrés, Limites :
Nord , la rue du Pré Landry ; Est et Sud , 2723 ; Ouest, 2721 ; la rue
du Pré Landry.

Provient de l'article 1P>7 divisé.
Les r.ipports de droit entre les numéros 125, 12fi , 127 et 129 du

présent article avec les n°» 135 et 137 de l'article 2723 sont réglés par
.les actes reçus Ch8-Hri Amiet, notaire , les 7 décembre 1874 et 4
février 1882.

Les bâtiments compris sur les articles ci-dessus sont assurés à
l'assurance cantonal e contre l'incendie sous polices n°8 55 et 56, pour
38,000 francs.

Dans la vente sont compris deux pressoirs et des lsegres
d'une contenance approximative de 33,000 litres.

3. Article 116. Plau folio 96, n° 5. Les Cornes, vigne de
012 m. carrés (2589 ouvriers). Limites : Nord , le chemin de fer;  Est,
718; Sud, 751 ; Ouest, 1939.

Les conditions de la vente sont déposées à l'office des faillites de
Boudry.

lia vente sera définitive.
Pour visiter les immeubles, s'adresser à Jules Verdan, agent

de droit, & Boudry, administrateur de la faillite .
Boudry, le 23 janvier 1905.

L 'administrateur de la fa i l l i te  Léopold Amiet :
J .  VERDAN.

Vente de deux belles maisons
A UfEIJCHATEL

Samedi 4 février 1905, a 3 heures après midi, h
l'Hôtel-de-Ville de Neuchâ.tel, salle de la Justice de paix ,
l'hoirie de M mo Oger, exposera en vente par voie d'enchères publiques,
les deux maisons ci-après, désignées comme suit au cadastre de Neu-
châtel:

1. Article 2392, plan folio 145, n° 3, avenue du 1" Mars,
logements de 217 mètres carrés.

Cette maison porte le ti° 14, de l' avenue du 1er Mars ; elle est
assurée contre l'incendie pour 73,700 francs et renferme huit
logements en très bon état avec toutes dépendances.

Rapport annuel : 5175 francs
2. Article 3227, plan folio 145, n°» 57 et 58, rue J.-Ii. Pour-

talès, bâtiment et place de 149 mètres carrés.
Celte mîiison forme î'angle; de la rue Pourtalès et de l'avenue du

l« Mars. Dans une superbe situation ; elle est assurée contre l'incen-
die pour 51,200, renferme quatre logements de cinq chambres et
dépendances ; le tout en bon état.

Rapport annuel : 3850 francs
Ces deux maisons sont situées dans le beau quartier

de l'avenue du 1" Mars en face du Jardin anglais.
Excellent placement de fonds.
Mises à prix sur offres fermes.
Immeuble n° 1, 75,000 francs. !

» 2, 60,000 »
S'adresser pour visiter les maisons et pour tous renseignements

au notaire Beaujon , chargé de la vente.
Neuchâtel , le 14 janvier 1905.

Clôture définitive

HLyl Jë!
DE LA

Hflllllïli DE (lirais
FADSSES-BRAYE S 1 - Sons la Voûte - Neuhonr g 18

ffiâtez-voms !
Vous n'aurez plus jamais

{.'OCCASION aussi avantageuse
Se recommande; Jules ATJGSBURGER.

i Magasin de Glaces et Encadrements I
IE .  

____OnECHT, rue Saint-Maurice 1
sous le Grand-Hôtel du Lao ||

Repu un joli choix de glaces Jbisautées et au- I
très. - Cadres pour photographies, art nouveau, Ê
etc. - Riche collection de moulures pour enca- H
| drements. - Panneaux, Chromos, Gravures et 'f l

9 Atelier spécial ponr l'encadrement fj
1 Travail soigné. Prix avantageux. |

TRAVAUX EN TOUS GENRES
A L'I MPRIMERIE DB LA FEUILLE D 'AVIS BE WEIÀCTUTTEL \
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BAlLLOB 1
4, rue des Epancheurs, 4 J

Grand choix de 4m

PATINS
Mercure, Courier et Sport 2

Coutellerie - Email - Alumininm 1
Boîtes et armoires à outils S

PERRUQUES ET BARBES
A LOUER

GRIMAGES
J. KELLER, coiff eur (sous l'hôtel du Lac)

'rTTiimimrMTrr.Tr.flgTTm^

I ê Fonds de Secours
pour

-Enfants malades pauvres non j teuchâtelois
a payé durant l'année 1904, 2375 journées d'hô pital pour cinquante-six
enfants. Lès'dépenses se sont élevées à 1781 fr. 25

Le Fonds, durant l'exercice écoulé , a suffi a eoi -,<^> i rais dont
l'opportunité est toujours plus démontrée. Il n 'est nii>lHeiu-ousemeat
pas coriain qu 'il en soit de même à l'avenir; bien que la caisse con-
tienne encore quelques centaines de francs , elle est loin de pouvoir
assurer les besoins de l'année 1905. Nous croyons remp lir un devoir
en attirant sérieusement l'attention sur cette œuvre. Les secours aux
enfants malades, particulièrement dans les cas qui nécessitent des
soins intelligents et prolongés , sont de plus en plus indispensables ,
comme en témoi gnant les demandes d'admission toujni" l i s  fréquen-
tes que les médecins adressent au Fonds. Il seraii cruol de se voir
dans l'obligation de limiter , ou cesser, des secours reconnus précieux,
faute de moyens pécuniaires, peut-être aussi faute d'avoir suffisam-
ment éclairé le public généreux sur une œuvre intéressante qui se
poursuit sans bruit depuis plusieurs années.

Les personnes qui voudront bien témoigner de leur sollicitude aux
enfarts malades , sous forme de dons , sont invitées à les remettre soit
à M m,J de Salis, soit aux journaux religieux.

CHEMIN DE FER BERNE-NEUCHATEL
(LIGNE DIRECTE)

La piste de glace du bout du lac, débarrassée de la neige par nos
soins , est de nouveau praticable.

Départs de Nenclultel pour le
PONT DE LA THIELLE

à 8 minutes de distance dn champ de glace:
L.a semaine : 11 h. 50 du matin et 2 h. 07 du soir.
lie dimanche: 11 h. 50 du matin , 2 h. 07 et 5 h. 17 du soir.

Au retour , départs du Pont de Thielle :
Isa semaine : 5 h. IS du soir.
L.e dimanche: 3 U. 20, 5 h. 18 et 7 h. 36 du soir.

Se munir de billets pour Champion
Berne, le 24 janvier 1905. LA l>Ilt*ECTIQy.

AIMÉE BU SAIiUT
-1883 18, ÉCLUSE 10O5

BIENVENUE
aux

CiÉsies MAC ALONAN
Nouveaux ckefs du Territoire suisse _

. QUI PRÉSIDERONT

JEUDI 86 JANVIER, A 8 HEURES DU SOIR
NOTRE

Thé Anniversaire
Les Commissaires seront accompagnés des colonels Govaars, du

brigadier Jeanmouod, de la major Erhardt , de plusieurs officiers d'E. M.
et des officiers des Régions de la Chaux-de-Fonds et Neuchâtel.

Fanfare — Orchestre — Chants spéciaux
ENTRÉE : 50 cent. fWffllId l l l  I ENTRÉE : 50 cent.

Vendredi 27 Janvier, à 8 heures du soir
RÉUNION DE SALUT

présidée par le brigadier JEANM0N0D
accompagné des officiers de la Région neuchâteloise ainsi que

des soldats du poste.
Fanfare — Orchestre — Chants spéciaux

L'orchestre Rœslï
avise son honorable clientèle que, dès ce jour , il portera
le nom de

I1HIJTII UHII NTI
sans changement de musiciens. Par la même occasion il
se recommande pour bals et soirées. Programme nouveau.

Pour traiter , s'adresser à
M. L. AUGSBURGER, Premier-MarsJ> 

BARQUE FÉDÉRALE I
(Société anonyme) n

Cap ital f r .  25 ,000,000 'f
Réserves » 3,k00 ,000 f ,

La Chaux-de-Fonds |
Sièges à ZURICH , BALE , BERNE , 9

LACHAUX-DE-FO .NDS,GENEVE , l|
LAUSANNE , SAINT-GALL , VE- f l ]
VEY. H 4105 C ||

Ouverture de comptes-cou- î^rants débiteurs et créan- 9
ciers. î|

Escomptes et recouvrements B
d'effets sur . la Suisse et ï
l'Etranger.

Dépôts d argent à vue et à-
1 année de 2 % % à 3 3/4 %.

I 

Achat et vente de titres et
coupons.

Avances sur titres suisses et
étrangers.

Matières précieuses. c*
Garde de titres et leur gé-

rance.
Coffrets .Moiier (Safe-Deposit).

AVIS
Ch, Jeanmairet, bou-

langer , à Corinondrèche,
avise l'honorable public de
la Côte et de la Ville , qu 'il
porte à domicile dn pain
façonné dans le pa-
nier, I™ qualité.  Pour lus
commandes , s'adresser chez
lui ou à la laiterie Lambelet ,

î rue Saint-Maurice.

V AUX TROIS GHEVRONS~ 
£

Bij outerie V 
 ̂J Horlogerie ^

Ortëmrie yy  Nmismalinue

l A, J O BIN
J HEUCHATEL Ç
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AVIS
Toute demande d 'adresse d'une

annonce doit Ure accompagnée d'un
timbre-poste p our la réponse; sinon
celle-ci tua exp édiée non affranchie.

JtDMtTtlSTRATIOTi
*•***

Feuille d'Avis de Ncuchltel.

A LOUER
, '¦ " . ' ¦¦ ' =

Ptnir le 24 mars, logement de 3
chambres, dépendances, eau et gaz.
et un de 3 chambres, dépendances,
pour lo ?-i juin. Ecluse 39, 2"***-
étago. 

A louer , pour le H mura ou lu
24 juin , logement de 3 chambres
Ot dépendances. — S'adresser Ora-
toire 1, 1er étage. c.o.

A louer, pour le 84 Jaln
1905, route de lu Côte S5>,
un re/. ti^-ehauKNée «le »
pièces et dépendances
avec jouissance d'une
buanderie et d'un Jardin.
Etude des notaires Cîuyot
jfc Dubied. 

A louer , pour le 24 juin ou épo-
que à convenir , au-dessus de la
ville, 2 jolis logements de 3 cham-
brés avec balcons, chambre haute ,
lessiverie, séchoir, gaz et petit jar-
din , vue magtiiliquo. l'rix très ino-
dore. Les 2 logements, si ou le
désire, pourraient être transformés
en un seul do 7 chambres toutes
indépendantes. Demander l'adresse
du n» 802 nu liurcau do la Feuille
d'Avis do Neuchâtel. c. o.

A louer beau logement d'une
chambre avec cuisine, etc. S'adr.
Boine 10. C. o.

Beau premier étago de 5 cham-
bres, véranda et toutes dépendan-
ces, & louer pour le 2î juin. Belle
vue ; passage par Villamont. S'a-
dresser C'ùto 33, au second, c. o.

Etude A.-N. BRAUEN, notaire
Rue du Tré sor S

Logements à louer dès
24 juin :

6 chambres et jardin,
Vieux-Châtel.

4 et 5 chambres, véran-
da, jardin, Colonibière,
au-dessus de la gare.

5 chambres, quai dn
Mout-lilanc.

3 chambres, Boine.
, 3 chambres. Rocher.

3 chambres, rue des
Moulins.

2 chambres et Jardin,
Trois-Portes.

A louer, dès 24 mars:
3 chambres, Côte.
2 chainbreSsPrébarreau.
A louer dès maintenant:

3 chambres et jardin, Pré-
barreau.
Dpyaj v - A loner pour Saint-
UUI .UA . Jean, grand appartement
de 7 pièces, dépendances, terrasse,

-verger cl jardin.
S ai tresser .Etude C Etter,

notaire, 8, rue Pnrry.
Çprpj pppp - Pour le 84 mars, àMl 1101 Où. loiluI . joli logement de 2
chambres, dépendances et jardin .

S".''<ln..sser Etnde G. Etter,
notaire, 8, rne Purry.

-PfilP " **ès n**a"-* tenant ou pouruu ic. plus lan| |0g01lu,ut (j 0 2 cham-
bres et dépendances.

S'adresser -Etnde «&. Etter,
notaire, .8, rne Pnrry.

Smmalmrj SŜ ^de 2 chambres , dépendances et
grand balcon.

S'adressi-r Etnde G. Etter,
notaire, 8, rne Pnrry.

A louer, & là
-

Coiom-
bière, pour le 24 juin ou
Kl us tôt si on le désire,

el appartement de 9
chambres etdépendanees.
Grande terrasse , belle
vue. Etude Brauen, no-
taire, Trésor ô.

A LOUEB
pour 2 ou 3 persounes, petit appar-
tement avec jardin. S'ad resser
teinturerie Obrecht, Saint-Nico-
las 6.
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PAR

W. BERT-FOSTER

(Traduction Pierre L U G U E T )

Une toule petite circonstance avait produit
une grave erreur — erreur que tout le monde,
à la vérité, aurait pu commettre — et lui avait
fait attribuer le nom cle .Iohn-T. Candor.
Comme la mémoire d'Amos Salsbury était
entièrement abolie à cette époque, il n 'avait
pas de raisons pour protester et en l'avai t pas
fait. C'est sous le nom de Candor qu 'il avait
été présenté en divers endroits. Son état men-
tal — le fait que le souvenir de sa vie passée
n 'existait plus pour lui — était resté un secret
en dehors des deux hommes.

Et, au bout de huit ans, la mémoire d'Amos
Salsbury lui avait joué le tour le plus cruel
qu 'on put imaginer. Elle lui avait donné un
demi-aperçu du passé. Elle lui avait montré
certaines choses clairement, et d'autres de
façon si obscure qu 'il ne comprenait rien à
cet amalgame d'évocations saugrenues.

11 s'était rappelé le visage de son frère,
mais pas son nom. Il s'était rappelé le nom de
la femme qu 'il aimait pendant son existence
ancienne, mais pas sa personnalité. Il avait
senti qu 'il ne pouvait pas être John-T. Can-
dor, mais il n'avait pas pu (jusqu'à ce qu'on
le lui rappelât) se souvenir de son véritable
nom.

Et maintenant, il n 'était ni Candor ni Sals-
bury. Il faisait le travail de John-T. Candor

Reproduction autorisée pour les journ aux ayant un
traite avec la Société des Gens de Lettras.

sans le connaître, et il écrivait avec la main
d'Amos Salsbury. Il accomplissait machinale-
ment, tous les jours, des choses que Candor
avait appris à faire, et Amos Salsbury vernit
continuellement se mettre en travers de son
travail.

Et qni désiraît-il être? Car il sentait bien
que, s'il continuait à suivre cette voie péril-
leuse et à partager deux identités, cette mal-
heureuse hi "oirc se dénouerait dans une
maison de fous.

Le docteur Montfort avait parlé de caillots
de sang cn mouvement. Il était vraiment
temps que ces caillots terminassent leur voya-
ge. Le pauvre Candor souffrait tellement qu 'il
lui venait par insta n ts des idées de suicide.

En tout cas, il ne so sentait pas capable de
rester dans cette ville et de faire face ii la
situation. Agnès était m;ilade, et ne pouvait
conséquemment ni l' attaquer ni le défendre ,
mais Howard et Kildee étaient là, s'agitant
clans l'ombre. Ceux-là n 'abandonneraient pas
la partie détestable qir'ils jouaient avant
d'avoir tout fait pour mettre leur ennemi à
terre.

Candor pouvait-il rester à New-York, et les
braver comme il en avait eu l'intention ? Dé-
clarerait-il que John-T. Candor était son véri-
table nom?

Quel bien pourrait-il arriver de cette façon
de procéder? Son seul témoin était le docteur
Montfo rt, et le doctj ur Montfort ne pouvait
rien prouver. Si vraiment il s'obstinait à gar-
der son identité empruntée, les choses ne
deviendraient-elles pas rapidement insoutena-
bles? La vérité se ferait jour à une heure ou
à l'autre ; rien ne la retiendrait quand son
temps serait venu d'éclater.

Et alors?
— Cette façon de nier mon véritable nom et

ma véritable identité no me fera-t-elle pas
condamner par l'opinion publique? se disait

Candor. N'en conclura-t-on pas que j 'ai quel-
que chose à cacher, que ce soit vra i ou non?
Et comment me défendrai-je, puisque je ne
sais môme pas si je suis innocent ou coupable ,
si je suis un honnête homme ou un voleur?

Dans un procès ordinaire, on m<> donnerait
assurément le bénéfice du doute qui doit pro-
liter à l'accusé, puisque je n'ai pas usé de cet
argent, puisque je l'ai conseivé pendant huit
ans. puisque j 'ai Uni par le restituer.

Mais, si je lut te , ct si je mens, et si je me
défends contre l'évidence même, ne sera-ce
pas le meilleur moyen d'établir l'intention
délictueuse d'autrefois?

Ohl si je pouvais voir Lennyl s'écria-t-il
enfin.

Ce cri, bien qu 'il n 'eût pas été proféré exté-
rieurement, venait du fond de son Ame. Le
frère aîné, sans doute, pourrait l'aider et le
conseiller.

Candor revoyait maintenant son visage
amical et bienveillant. Il sentait que celui-là
ne se détournerait jamais d'Amos, même
d'Amos coupable et près du châtiment

Lenny était aussi droit que l'acier c'était
l'homme au monde fait pour inspirer la con-
fiance la plus absolue.

Où Agnès avait-elle dit qu 'il habitait? 14,
State Street , à Saint-Louis. Candor n'avait eu
garde d'oublier cette adresse.

Fallait-il l'envoyer chercher? Fallait-il lui
écrire et lui raconter tout ce qui était arrivé il
y a huit  ans? Fallait-il l'appeler au secours?

Mais Lenny, comme les autres, devait croire
son frère mort. Agnès l'avait cru. Tous les
anciens amis do Candor avaient dû interprê-
ter de la mémo façon sa disparition.

Que penserait-il en recevant une lettre de
son frère qu 'il croyait décédé? Et une lettre
pouvait-elle remplir le but?

Il fallait des semaines pour l'aller et le re-
tour d'une correspondance capable d'expliquer

dans tous ses détails l'aventure actuelle, et de
fa i re connaître à Lenny quelle était la situa-
tion actuelle de son frère dans l'est de l'Améri-
que.

Obéirait-il à un télégramme l'appelant d'ur-
gence ? Candor ne connaissait pas les condi-
tions de l'existence actuelle de son frère.
Peut-être lui serait-il complètement impossi-
ble de venir, même s'il le voulait

Alors... alors.. Que restait-il à fa ire? Aller
voir Lenny. Comme un aveugle tâtonnant
dans une chambre inconnue, mais sachant
qu 'il y existe une sortie, Candor s'attacha
bientôt désespérément à cette idée : voir
Lenny.

— J'ira i vers lui I s'écria-t-il. Je saurai s'il
veut m'aider. Je saurai s'il me considère
comme un bandit... comme je me considère
presque moi-même, Dieu me pardonne 1 Peut-
être pourra-t-il tout m'expliquer. Peut-être
m'a-Ml cherché pendant ces huit annéea
Peut-être m'a-t-il cru tombé sous le couteau
d'un assassin et m'a-t-il pleuré.

J'irai à Saint-Louis. Je le verrai et je le
prierai de me sauver des conséquences de ma
mauvaise action inconsciente. En causant avec
lui , il se peut que le souvenir me revienne en
entier. Le brouillard qui entoure encore mon
existence antérieure peut se dissiper quand
j'aurai vu Lenny.

Candor s'était levé sur ces dernières pen-
sées. Une impulsion le poussa vers la porte,
auprès de laquelle se trouvait le bouton d'ap-
pel Il le pressa, et Lizzie parut bientôt après.

— Envoyez-moi chercher, lui dit-il, un
indicateur des chemins de fer pour les lignes
de Chicago et du Far-West. Je suis très pressé.

— Bien , Monsieur, répondit la jeune tille
qai regardait avec surprise Candor.

Elle sortit. Lui passa dans sa garde-robe, et
empila au hasard, dans une valise, les objots
dont il pouvait avoir besoin pendant un voya-

ge de quel ques jours . La valise était bouclée
avant même que la jeune servante fût rentrée.

— C'est très bien , Lizzie, dit-il en lui don-
nant un fort pourboire. Dites à votre maîtresse
que je pars pour quelques jours, qu'une im-
portante affaire m'appelle soudainement

— Mais, Monsieur, vous n'allez pas partir
ce Boir sans doute?

— Si, Lizzie. Aussitôt que j'aurai pu arran-
ger quel ques affaires et joindre un train qui
aille de mon côté, dit-il.

La jeune tille paraissait très évidemment
troublée de cette décision. Candor apprit plus
tard que, pendant ses quatre années de séjour
chez Mme Dawe, il ne lui était jamais arrivé
de passer la nuit  hors de la villa, et qu 'en
outre ses actions de toute la semaine, différen-
tes de ses faits et gestes d'habitude, avaient
beaucoup donné à penser à la maîtresse et à
la servante.

Aussitôt qu'il fut assis devant l'indicateur,
cependant, un nouveau courant de pensées
l'assaillit, et pendant quelques instants le
troubla grandement Comment quitter le ma-
gasin aussi brusquement?

Que penserait, le lendemain, Servies en
constatant qu 'il avait sans prévenir quitté son
poste, laissant tout le fardeau des affaires sur
ses épaules de convalescent?

A la vérité, Hartley lui donnerait une aide
puissante, et il en serait de même de Shepley.
Mais Dieu seul savait si le vieil associé était
assez fort pour prendre la responsabilité de la
maison, et si le surmenage qui allait lui être
imposé pour sa première sortie ne serait pas
cause d'une rechute.

Et, cependant , il fallait faire quelque chose.
Pendant les heures qui se passaient ainsi dans
l'inactivité, Howard devait poursuivre son œu-
vre de vengeance, et il reviendrait bientôt de
Camden, sans doute, muni des preuves qui pou-
vaient amener Candor devant les tribunaux.

— Ohl je ne puis pas rester dans celte
incertitude ! s'écria-t-il enfin. U faut que je
voie Lenny. Lui seul peut me tirer de la situa-
tion où je me débats.

Le magasin ne périclitera pas pour quel-
ques jours d'absence, poursuivit-iL

Et, ayant choisi un train dont le départ lui
laissait amplement le temps de se rendre au
magasin et d'écrire quelques lettres, il prit
son chapeau et son pardessus, et sortit

Par hasard , il ne songea pas à prendre une
voiture. Son esprit était tellement troublé qu 'il
suivit les rues, machinalement et sans penser
à autre chose qu 'à son but

Et, en tournant un pâté de maisons, il crut
voir quelqu'un marcher auprès de lui. Mais ce
n'était qu'une ombre. Cependant, c'était la
même ombre qu 'il avait aperçue le jour où iï
avait accompagné Agnès chez elle ; l'ombre
menaçante qu 'il avait prise ensuite pour une
hallucination.

Cette ombre disparut au moment où il pres-
sait le pas, à demi effrayé. Et son espri t était
si faible encore qu 'il n'osa pas regarder en
arrière et s'assurer s'il n'y avait pas un corps
avec cette ombre.

Le trottoir résonnait seulement de l'écho de
ses pas. Les rues qu 'il suivait étaient silen-
cieuses et désertes pour la plupart Au bout
de quelque temps, il arriva en vue des grands
bâtiments de la maison Serviss et Candor.

D saisit son trousseau de clefs. D les con-
naissait toutes, maintenant, et savait qu'une
d'entre elles ouvrait une des portes latérales
du magasin. Au momont où il entrait, Candor
se retourna, et crut voir de l'autre côté de la
rue une forme noire, plus noire que l'ombre
environnante , et qui paraissait s'aplatir contre
les maisons. II hésita, fut sur le point d'aller
voir ce que c'était et si réellement, il avait été
suivi, puis il abandonna cette idée.

(A suivre).

L HÉRITAGE D'AGNÈS

PESEUX
Dès le 1er mal on offre

à louer nn
très joli logement

de 4 chambres, cuisine
avee eau et sas, terrasse
et jardin, vue superbe
sur le lac et les Alpes.

Pour Saint - Jean, joli
logement de 3 chambres,
cuisine, dépendances , vé-
randa, eau et gaz, pas-
sage dn tram.

S'adresser Chàtelard 8.
A louer & Corcelles

joli logtanent au soleil , deux cham-
bres, cuisine et dépendances , jar-
din , eau et gaz. Prix modéré. S'a^
dresser chez M. Bourquin-Crone,
Corvelles.

Pour cas imprévu, à louer
pour le '24 mars ou plus tôt, un
joli logement de 3 chambres, cui-
sine et dépendances, à Gibraltar.
S'adresser pour le visiter et pour
les conditions a l'avenue du 1er Mars
sM. rez-de-chaussée, à pauche. c.o.

il LOUER
pour Saint-Jean 1905, à
Port-Roulant, magnifi-
ques logements de 3 on 6
chambres, chambres han-
tes, balcons , terrasse,
buanderie, chambre de
repassage , grand sécboir.
Eau, gaz, électricité. Vue
superbe. Tram. S'adresser
Siour tous renseignements

i E. Hess, horticultenr-
Heuriste,Port-Ronlant ao.

A louer, pour le 24 juin prochain,
un peti t logement de 3 chambres
et dépendances, avec vue magnifi»
3ue et jouissance du jardin. S'a-

resser ù M. Monnard , Comba-Bo-
rcl 2. 

Pour le 24 juin , à la rue de l'In-
dustrie, bel appartement de 5 piè-
ces, cuisine et toutes dépendances.
Loyer annuel 735 fr.
. S'adresser à l'Agence Agricole

ct Viticole, James de Reynier,
Neuchâtel.

A louer, pour le 24 mars, un joli
logement au soleil , 3 chambres,
cuisine, cave ct galetas. S'adresser
rue de la Place-d'Armes 8, au Ier .

A louer, à.Peseux, pour Saint-
Jean 1905, au centre du village, à
proximité du tram , un logement de
cinq pièces ot dépendances. Eau
et gaz. Jouissance du jardin.

Demander l'adresse du n° 790 au
bureau dé la Feuille d'Avis de Neu-
châtel.

Pour le 24 mars
un logement de 2 chambres, 1 ca-
binet et cuisine. Champ-Coco 82.

A LOUER
pour Saint-Jean , un logement de
4 chambres , dont une avec balcon ,
cuisine et dépendances. Jouissance
du jardin. S'adresser Comba-Borel
1, rez-de-chaussée.

A louer, pour le 24 juin , roule
de la Côte prolongée avec issue
sur les Parcs , logements de 2, 3 et
4 chambres, cuisine et dépendances;
eau , gaz, électricité. S'adr. Parcs
ii" 57, rez-de-chaussée à droite, c.o.

A louer à Vieux-Châtel,
dès 24 juin 190.5, 2 loge-
ments de 5 chambres cha-
cun avec escalier inté-
rieur. Jardin. Balcon.
Buanderie et séchoir. —•
Etude A.-N. Brauen, no-
taire, Trésor 5.

CHAMBRES
Serrières

A louer tout de suite ou plus
tard , jolie chambre confortablement
meublée, indépendante, au soleil ,
1« étage, pour dame ou monsieur
de. bureau. S'adresser à M. Buche-
ticl-Aerni , Serrières 18.

Dame, possédant ses meubles ,
trouverait très jolie chambre doux
fenêtres ; vue étendue , prix modéré.
S'adresser rue du Roc ?, 4«"> à droite.

JOLIES CHAMBRES
et pension soignée, prix modéré.
Vie de famille. Conversatio n fran-
çaise. Premier-Mars 6, à droite,
1" étage.

ON DEMANDE
pour entrer tout de suite
une bonne domestique
pour un ménage soigné.
Bon gage. — S'adresser à
M*"" Jean Montandon, no-
taire, à Bondry.

Ou demande pour Paris ,

une bonne
pour tout faire dans un jeune mé-
nage. S'adresser Sablons 28, le
matin jusqu 'à midi et demi.

femme u chambre
On cherche une personne de

confiance ayant déj à du service et
parlant français. S adresser à M™ 0
Max Reutter , Sablons 8.

On demande, pour le 15 février ,
une

femme de chambre
parlant français. Demander l'adresse
du n° 787 au bureau de la Feuille
d'Avis do Neuchâtel.

On demande, pour époque à con-
venir, One

très bonne cuisinière
Bons gages. Demander l'adresse
du n° 780 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel. c. o.

On demande une

JEUN E FIUB
propre et active pour faire tous les
iraviiux d' un ménage soigné. S'a-
dresser rne da Concert 4,
l"r étage, à, gauche. en .
.J- SW..S . n̂ mm*as m̂*mmm*m*m***smmmmmsmmgmsmms

EMPLOIS DIVERS
Jenne homme d'Allema-

gne, av ec premiers certificats,
cherche place comme

VALET
dans grande maison. Ancien Hôtel
de Ville 2, 3m«. 

Une demoiselle
de toute moralité, employée de-
puis plusieurs années dans uu bu-
reau cherche place analogue
pour le printemps ou époque à con-
venir. Bonnes références à dispo-
sition. Adresser les offres par écrit
sous H. 2303 N. à Haasenstein &
Vogler, Neuchâtel.

Volontaires ou Apprenties
sont cherchées par les sœurs Riser,
magasin de chapeaux, modes, Eris-
wyl , (cant. de Berne).

A l'Hospice de la Côte,
Coreeiles (Neuchâtel ), on demande

domestiqua-jardinier
bien recommandé. S'adresser jus-
qu 'au 15 février , au président du
Comité , M. J. Bonhôte-Roulet , Pe-
seux.

Rep résentants
sont demandés pour marque de
Champagne. Sérieuses références
exi gées. Ecrire sous Kc 9.ri8 X à
Haasenstein & Vogler, Genève.~JEUNE^HôMMë-
au courant des travaux agricoles et
des soins à donner au bétail , de-
mande place tout de suite. Deman-
der l'adresse du n° 804 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

Place au concours
Gardien-surveillant

dans lu maison de correction du
Devens sur Saint-Aubin.

Entrée en fonctions : t" mars
11)05.

Traitement annuel : 720 fr. à
03r> fr. et enlretien complet du ti-
tulaire .

Délai d'inscri ption : H février
I9D5.

Connaissances exigées : Travau x
de campagne et soins à donner au
bétail.

Les postulants doivent se pré-
senter personnellement au direc-
teur porteurs des certificats en
leur possession.

nri I jji grande chambre meublée
DuLLu pour deux messieurs. —
Ecluse 4ti. I". 

Jolie ehambre meublée avec bal-
con ; vue superbe. Cote 33, au se-
cond. c. o.

Jolie chambre meublée, chauûa-
ble. Industrie 10, 1". 

Belle grande chambre à louer ,
Coulon 10, rez-de-chaussée. 

Jolie chambre donnant sur la
rue du Seyon, pour jeune homme
rangé, Moulins 36, 4m».

Jolie chambre meublée. Indus-
trie 21, I1"*. 

Deux chambres meublées conti-
guës, ensemble ou séparément.

Demander l'adresse du n° 795
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. 

Deux jolies chambres à louer,
meublées ou pas.

S'adresser ruelle Dublé 3, au res-
taurant.

Jolie chambre avec canapé, in-
dépendante ; pension si on le désire.

Demander l'adresse du n» 785
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

A louer , pour fin mars, Sablons
30, 2m« étag«, 2 chambres indépen-
dantes, non meublées. S'y adresser
mard i ot vendredi , depuis 4 h. c.o.

Belle chambre meublée, 15 fr.
par mois. Rue Pourtalès 13, 4me . e.o.

Belle chambre meublée. S'adr.
Seyon 14, Am«. c.o

Jolie chambre meublée pour un
monsieur. Balance 2, rez-de-chaus-
sée. c.o.

Chambre meublée. Avenue du
Premier Mar s 2, l" étage. c. o.

Belles chambres confortablement
meublées et pension soignée. —
S'adresser 19, rue des Beaux-Arts.
3mc étage. c. o.

Chambre meublée. Orangerie 6,
rez-de-chaussée. 

Jolie chambre meublée, au soleil.
Belle vue. S'adresser place Purry 5,
au 1". C.o.

Très belle chambre à 2 lits avec
balcon et vue splendide sur le lac-
et les Alpes. Tout confort moderne.
Pension soignée.

Beaux-Arts 28 III. c. o.

LOCAUX
Auberge à louer

A louer, pour le 1" avril , l'au-
berge de la Maison du Village, à
Sauges (Béroche). Etablissement
très bien achalandé. Eau sur l'é-
vier , lumière électrique téléphone
public , j ardin potager et verger
avec quillier. Dans le même im-
meuble se trouve l'unique forge du
village. Le tenancier actuel exploite
en. outre dans ses locaux une épi-
cerie avec débit de sel. Pour visi-
ter s'adresser à M. Charles Hum
bert, tenancier et. ancien proprié-
taire , qui indiquera aussi les con-
ditions.
TpTPTllp TÏP11Î " Pour Saint-Jean,IDIUJUD-HDIU . exceiien te cave avec
casiers.

S'adresser Etude G. Etter , no-
taire, 8, rue Purry.

A louer un inag<T ; n avec loge-
ment. S'adresser Alfred Lambert.
Saint-Honoré 10. c.o.

LA

FEUI LLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

outre le f euilleton quotidien,
publie f réquemment :

DES NOUVELLES,
DES VARIéTéS LITTéRAIRES, SCIENT!F.

ET DE NOMBREUX FAITS DIVERS.

DEMANDE A LOUER
On demande à louer

pour .Saint-Jean 1005, soit
sur les quais, soit dans
le bas de la ville, pour
un petit ménage soigné
sans enfants, un joli ap-
Cartenient de 4 à 5 ehant-

res.
Prière d'adresser les

offres avec indication du
prix, Casier postal 1718,
en Ville.

OFFRES
Une jeune yniemande

cherche place pour aider dans le
ménage. S'adresser à M. Minder ,
Beaufort , Evole 10.

Jeune Bernoise bien recomman-
dée, sachant faire une bonne cui-
sine ordinaire , cherche place.

Ancien Hôtel - de - Ville 2, au
3mo étage.

PLACES
On demande , pour Estavaver,

UNE JEUNE FILLE
propre et active pour aider au mé-
nage.

S'adresser boucherie E. Grossen-
bacher, à Estavayer.

Une jeune fille
de ltJ à 20 ans aurait, l'occasion
.l'apprendre l'allemand tout en ai-
dant au mén.ige. Petit gage. S'a-
dresser à M m« Hersberger, Bâle ,
Weidengasse 13.
Aïs» _•! MM A w 3 A tout de Buite
UX1 CLGIXiailCLô une fille brave
et robuste sachant cuire et con-
naissant les travaux d'un ménage
soigné.

« adresser Orangerie 8, rez-de-
chauBSée. 

On demande pour Berne dans
une petite famille une

jeune fille
de bonne conduite et propre. Bon
iraitement. Gage selon capacités.
S'adresser à Frankenstein,
Thunstrasse 37, Berne. H 401 Y

On demande une

bonne cuisinière
expérimentée, habituée à quel ques
travaux de ménage. Ecrire à M. B.
797 au bureau de la Feuille d'Avis
de Neuchâtel.

On demande à Lausanne, pour
les premiers jours de février , uno
bonne

CUISINIÈRE
expéi imentée. S'adresser sous chif-
fres O 10,290 L à Haasenstein &
Vogler , Lausanne.

UNE JEUNE FILLE
connaissant bien les travaux du
ménage, trouverait place pour tout
de suite dans bonne famille bour-
geoise. Excellente occasion d'ap-
prendre le français. Rétribution
immédiate. Demander l'adresse du
n° 798 au bureau de la Feuille'
d'Avis de Neuchâtel.

M»» Afioller, bureau de place-
ment. Moulins 5, offre et demande
des cuisinières , femmes de cham-
bre et. filles pour ménage.

ON DEMANDE
tout de suite pour la Crèche, une
jeune fille de la ville, forte et ro-
buste , pour aider au ménage.

S'adresser à la Crèche de 2 à 4
heures.

On cherche pour pensionnat

institutrice
française

diplômée et expérimentée. Offres
et certificats sous E. B. 789 au
bureau de la Feuille d'Avis de Neu-
châtel.

Nous cherchons de bons
ajusteurs et monteurs
connaissant, si possible,
la branche automobile.
Travail assuré , bonne
paye.

Offres à F. Martini &
C'*, Société par actions,
Sa.iit-I51a.se.

Jeune homme robuste , âgé de
17 ans, désirant apprendre la lan-
gue française, cherche, pour le
15 février ou 1" mars, place dans
un hôtel comme garçon d' office ou
domestique dans maison privée , de
[tr r >rence dans le canton de Neu-
châtel.

Offres sous initiales Z. IO Ch.
à Rodolphe Mosse, Coire

On demande un jeu.ie homme
connaissant

fflontage électripe
et qui désirerait voyager avec
trottoir roulant «Opitz », place
Piaget, Neuchâtel . 

KT KOHLER
Couturières

2, RUE DU MUSÉE
demandent

une ouvrière
très entendue aux jupes, et

deux apprenties

APPRENTISSAGES

Jardinier
On désire placer un jeune gar-

çon pour le 15 février comme ap-
prenti , (de préférence da ;s maison
bourjgeoise.

S'adresser à Jules Baillod, jardi-
nier , La Tour (Neuchâtel).

APPRENTI
Jeune homme, bien recommandé,

ayant terminé ses classes et son
instruction religieuse , pourrait
entrer tont de suite dans une
maison de la ville. Petite rétribu-
tion - Offres sous H. 2272 N. è.
Haasenstein & Vogler, If eu-
chft tel.

PERDUS
Perdu , lundi à midi , dentelles

neuchàteloises. Prière de rapporter
contre récompense au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel. 803

PERDU
depuis la Chemiserie parisienne,
rue du Seyon, jusqu 'à la préfec-
ture , 150 fr. en deu x billets. Les
rapporter coutre récompense au
bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. 805

Il s'est égaré depuis quelques
jours , un beau gros

chat noir et "blanc
Le rapporter contre une bonne
récompense, Escaliers du Châ-
teau 2.

Société d'utilité publique
Vendredi 27 jan vier 1905

à 8 h. du soir
à l'Auto île l'Académie

Conférence publique
et gratuite

COMMENT LES SOURDS-MUETS
APPRE1E..T A PARLER

Visite à l 'institut de sourds-muets
protestants de France,

â S '-Hippolytc-du-Fort (Gard)
(Avec projections)

par
M. R.-S. JUNOD, pas teur.

Les enfants ne sont pas admis.

ÎHËATRE DE NEDCBATEL

Jtëounct- Sully
Un service de

GIJACES
sera fait pendant les en-
tr'actes par la

Confiserie ULRICH

Manège -Carrousel
OPITZ

Pour les enfants
Dès 3 heures

THÉ à lO nt. le Terre
CORNETS à la CRÈME

à 10 centimes

Sociil neiiÉàteloise des Missions.

CONFÉRENCE
de

M. Louis JALJiA
missionnaire au Zambèze,

avee projections lumineu-
ses, jeudi 26 janvier, à 8 ta.
dn soir, dans la

Grande Salle des Conférences.

A l'issue de la conférence une
collecte sera faite en faveur de la
Missio n du Zambèze.

I O n  

5etaan<_le pour le t" M**» une très bonne H

Vendeuse pour la Confection de Dames §
ayant déjà pratiqué dans la branche avec succès. Inutile de g|
faire des o tires sans être qualifiée. Connaissance des deux H
langues. l'iace stable. Offres avec photographie et copies K|
de certificats à M. SCI1AD , à l'Enfant Prodigue , Bienne. JM1

I

Une demoiselle I
possédantune bonne écriture, R
trouverait place dans un bu- f
roau de la vil le.  Ecrire case H
postale n° 2074. H

AVIS DIVERS 

Union Commerciale
Pour cause de maladie, la séance générale de

l'Union Commerciale
qui devait avoir lieu hier, au théâtre, est renvoyée au

Lundi 30 courant
Les billets achetés pour hier, mercredi, sont valables

sans autre avis pour la soirée de lundi.

tetSCte IlSYGM Ifi auiiMr j
Die diesjahrige Hauptversammlung findet statl

Freitag, den 27. Januar, abends 8 V» Uhr, Café
de la Poste, 1. Stock.

Zu recht zahlreichem Besuche ladet ein

 ̂
Der Yorstnnd.

A ppel aux Chanteurs
tm0*m***mm***m *iemH ***m*»maml ml** ¦ ¦

Lia société l'Orphéon ayant
décidé de participer à la fête
fédérale de chant à """ rich
qni anra lien en juillet de
cette année, invite bien cor-
dialement les amis du chant
à se joindre a elle.

Pour renseignements s'adresser an
président, Hermann PFAEF, Place
Pnrry 7.

N. B. — Les rép étitions générales ont lieu le
mardi soir à 8 heures, à la salle circulaire, Collège
latin.

' *•
Jggjr- Les ateliers de la '

Feuille d'JIvis de Neuchâtel se
chargent de l'exécution soignée

\de tout genre d'imprimés. ,-



JLA GUËHB£
Dénuement des réfugiés de

Port-Arthur
Cinq jonques ont été recueillies et amenées

directement an steamer «Mûnchen» à Chefou
sur lequel les réfugiés seront embarqués pour
Odessa. Quelques-uns partiront pour Vladi-
vostok. Leur misère est indescriptible. Le
spectacle est inimaginable. Un millier de cou-
chettes étroites en planches sont aménagées
dans les cales du «Miinchen> où déjà environ
cent Russe- sont installés. Quelques popes
accompagnent ce troupeau en guenilles.

C'est la débâcle. Trois steamers japonais
ont quitté lundi Dalny, amenant à Chefou i300
réfugiés qui ne mettront pas pied à tenu

Un message du général Stœssel
Dans un télégramme qu 'il.adresse au minis-

tre de la guerre, le général Stœssel l'a prié de
remettre au tsar le message suivant:

Tous les hommes constituant la garnison
de Port-Arthur sont pris-^ >i iers  de guerre,
sauf le clergé, le corps miuaoal et les fonction-
naires. Ont l'autorisation de retourner en
Russie les officiers qui se sont, par écrit, cons-
titués pri j nniers sur parole, les ordonnances
et les iii.irmiers. Les conditions ont été
signées par les délégués des deux parties : le
major général Reiss et le capitaine Tsovens-
nowiteh ont signé pour nous. On s'occupa
d'abord , dès le jour de la signature de la capi-
tulation, des 8000 hommes qui étaient dans
les forts et des 4000 qui , dans les hôpitaux ,
désiraient rester sous la garde du corps médi-
cal, des non-combattants, au nombre de 1300,
et enfin des garde-frontières, des sapeurs et
des artilleurs, au nombre de .3500. Il restera
dans les hôpitaux 13,135 blessés et malades,
dont trente hommes amputés d'un ou plusieurs
membres, sans compter 164 ofliciers et fonc-
tionnaires. Tous ces chiffres n 'ont trait qu 'aux
troupes do terre. Les ambulances de la Croix-
Rouge restent pour le moment à Port-Arthur.

Une interview
Une dépêche de Tokio rapporte qu'un ami-

ral russe, qui vient d'arriver parmi les prison-
niers, a fait les déclarations suivantes relati-
vement il la reddition de Port-Arthur:

il qualifie de honteuse la capitulation faite
avant (.nie la garnison eût été réduite à toute
extrémité. Il cri t i que vivement le général
Stœssel et déclare que le général Kondratenko
a été le véritable héros de la défense.

On a imposé à la Hotte russe l'inactivité,
parce que son infériorité l'empêchait d'atta-
quer l'amiral Togo. On n 'a pas agi avec pers-
p icacité en enlevant à la défense de Port-
Arthur une partie des vaisseaux pour les
envoyer à Vladivostok ou dans les ports neu-
tres.

Une anti pathie 1res vive existait entre la
marine et I armée. La capitulat ion de Port-
A r t h u r  devrait être jugée ultérieurement par
un conseil de guerre.

Après avoir c r i t i qué la façon dont les opéra-
tions ont été conduites sur terre ct sur mer,
en indi quant  que les .Japonais ont souvent
manqué «le la hardiesse qui eût amené la chute
plus rap ide de la fortei*csse, l'amiral fait le
plus grand éloge dn général Kondratenko , qui ,
étant eotitinUs'IletnëiU sur la brèche, était
raine de la défense et auquel le général Stœs-
sel laissait une t rès grande partie des respon-
sabilités à prendre. Le général Kondratenko
s'emp loyait  avec succès à établir l'harmonie
entre les armes rivales.

L'amiral  répète que Port-Arthur eût pu ser-
vir de l ieu de destruction pour n 'importe
quelle flotte. Il aurait fallu au moins deux
mois aux .Japonais pour fa ire sauter les obsta-
cles qui cn barraient l'entrée. La forteresse
aurait pu tenir un mois de plus.

û révolution en Russie
A Saint-Pétersbourg

Mardi a eu lieu au ministère des finances
une importante réunion, dans le but d'exami-
ner la situation. Les patrons ont décidé, avec
l'approbation du ministre, d'offrir aux grévis-
tes la journée de neuf heures. On espère que
cette offre déterminera les ouvriers à repren-
dre le travail Cinq mille ouvriers des Usines
Poutilof ont accepté de recevoir leur paye et
ont exprimé le désir de se remettre à l'ouvra-
ge. En conséquence le travail sera repris mer-
credi D'autres catégories d'ouvriers ont for-
mulé le même désir. Une manufacture,
plusieurs filatures et d'autres fabriques ouvri-
ront mercredi.

Le ministre des finances a reçu mardi une
délégation d'ouvriers. Il leur a déclaré qu 'ils
pourraient discuter des questions économi-
ques, mais qu'ils n'avaient pas la compétence
en ce qui concerne les questions politiques.
Un membre de la délégation a répondu qu 'en
e.ïet ils ne pouvaient pas discuter ces ques-
tions, parce qu 'ils ne les connaissaient pas.

— La soirée de mard i à Saint-Pétersbourg
a été relativement calme. La police avait pris
de minutieuses précautions. L'éclairage élec-
trique est rétabli.

— On vient de publier le décret impérial
relatif aux attributions du gouverneur général
de Saint-Pétersbourg auquel seront soumises
toutes les administrations de la ville et du
gouvernement de Saint-Pétersbourg. Il aura le
droit de demander le concours des forces mili-
taires. Tous les droits du miuistre de l'inté-
rieur concernantla confirmation des conseillers
municipaux et de membres des zemstvos
appartiendront au gouverneur général, qui
pourra interdire aux particuliers le séjour
dans la capitale.

En prenant possession de son poste, le pre-
mier acte du général Trepof a été de convo-
quer les chefs de police et tous les officiers
commandants de troupes pour leur annoncer
qu 'il entendait agir avec une énergie extrême.
Mercredi, il lancera une proclamation pour
avertir les grévistes que les désordres seront
réprimés a îC la dernière sévérité, que les
ouvriers désireux de reprendre le travail
seront protégés et que ceux qui attenteraient
à la liberté du travail seraient punis d'empri-
sonnement et déportés.

Voies ferrées
Plusieurs journaux anglais publient la dé-

pèche suivante de Saint-Pétersbourg: Pendant
la nuit , on a arraché les rails sur une distance
de cinq milles, sur la ligne de Tsarkoié-Selo
à Saint-Pétersbourg.

La nouvelle d'après laquelle des dépréda-
tions ont été commises sur le chemin de fer
près de Kolpino est sans fondement; la circu-
lation des trains n'est nullement troublée.
(Cette information est de source russe. )

En province
On mande de Kowno au « VVestnik» que les

ouvriers des fabriques Tilman ont cessé le tra-
vail mardi matin. Es demandent la modifica-
tion de quelques dispositions du règlement de
fabrique et une augmentation des salaires.
Les ouvriers n 'ont pas attendu pour se mettre
en grève que la fabrique eût répondu à leurs
revendications. Pressés par les ouvriers de la
maison Tilman , les ouvriers des autres fabri-
ques ont , les uns après les autres, cessé le tra-
vail Mard i soir, tous les magasins sont fer-
més. Les ouvriers n'ont pas commis de
désordres.

— A la Bourse de Moscou a eu lien une
réunion des propriétaires de fabriques, dans

laquelle aucune décision n a été prise, les ou-
vriers n'ayant pas formulé de revendications
précises. Ils ont en effet cessé le travail uni-
quement par sympathie pour leurs camarades
de Saint-Pétersbourg. Les fabricants ont tous
été d'avis qu'il fallait attendre le cours des
événements. D résulte ie leurs constatations
que la grève s'étend à quinze ou vingt fabri-
ques et à dix mille travailleurs environ. Dans
quelques faubourgs, plusieurs charges ont été
faites contre les groupes d'ouvriers à coups de
nagaïka. Les grévistes disent qu'ils n'ont
aucune réclamation à présenter, ils ont même
fait une déclaration dans ce sens.

— A Kischineff , au cours d'une représenta-
tion théâtrale à laquelle assistait un nombreux
public, des cris séditieux ont été poussés,
ce pendan. qu 'une pluie de manifestes sédi-
tieux tombaient du haut des galeries sur le
parterre, n en est résulté une émotion telle
que la représentation a dû être suspendue ;
vingt personnes ont été arrêtées.

- On télégraphie de Helsingfors (Finlande)
au «Daily iMail» le 25: Des milliers d'ouvriers
ont fait une manifestation mardi soir et par-
couru les rues en portant des drapeaux rou-
ges. Ils ont brisé les vitres de nombreux
débits de boissons et d'aulre3 établissements.
Une cinquantaine d'arrestations ont été opé-
rées.

Le tsar condamné
Le correspondant de P« Aurore» à Saint-

Pétersbourg annonce que l'organisation de
combat du parti terroriste vient de condamner
le tsar à mort Après l'assassinat de M. de
Plehve, l'organisation du parti terroriste avait
fait savoir au tsar que sa personne n'était pas
en cause. La proclamation arrêtant la mort de
Nicolas II relève le crime commis par ce der-
nier en faisant tirer sur son peuple dimanche,
iilors que là foule confiante dans la parole du
souverain allait A un rendez-vous pacifique.

— Le «Standard» annonce que Paul Tcher-
nikof ,le chef du mouvement nihiliste en Russie,
est arrivé lundi  matin h Londres , venant de
Genève. Il est parti dans la soirée pour Hull ,
d'où il se rendra en Russie. Tchernikof a
déclaré qu 'il ne pouvait pas dévoiler son plan ,
mais que son voyage en Russie provoquera
un coup mortel contre la bureaucratie et la
tyrannie.

On mande de Genève que lo nom de Tcher-
nikof sst inconnu dans les mil ieux russes et
aucun terroriste russe n a quitte Genève ces
jours derniers.

Maxime Gorki
On mande au «Daily Epxress» que Maxime

Gorki n 'a pu évite r d'être arrêté que grâce à
son départ pour la province où sa femme, qui
est malade, l'appelait

Le progamme du
grand-duc Vladimir

Le correspondant du «Daily Telegraph» à
Saint Pétersbourg rapporte, dans son compte
rendu des événements, les déclarations sui-
vantes, qui lui ont été faites par un haut fonc-
tionnaire de la cour impériale:

Je demandai à ce personnage officiel com-
ment il se fa isait qu 'on tuât avec autant de
désinvolture des ouvriers, des étudiants, qui,
tous, étaient sans armes.

— Parce que, tout simplement, la loi civile
a fait place à la loi martiale, répondit-il. Vous
paraissez surpris que le peup le n 'ait pas au
moins été avisé de ce changement , et peut-être
votre étonnement est-il naturel ; mais nous ne
voyons pas, nous autres, en Russie, les choses
sous le même aspect que vous. Ayant décidé
de suspendre le fonctionnement des autorités
civiles, Sa Majesté a, la nuit dernière, confié
le soin de maintenir l'ord re au grand-duc Vla-
dimir, qui possède à fond son histoire de la

Révolution française et qui ne se laissera pas
attendrir par des considérations sentimenales.
Non, il ne commetttra pas la faute qu 'ont
commise tant d'officiers de Louis XVI ; il ne
montrera pas de faiblesse. D a, dit-il, un
remède infaillible pour guérir les maux du
peuple : «C'est, et ça a toujours été de pendre
quelques centaines des mécontents en présen-
ce de leurs camarades. >

Du Palais d'hiver, le «Daily Mail» reçoit les
informations que voici :

Le grand-duc Vladimir a conféré avec le
ministre de l'intérieur, prince Mirsky, le chef
de la forteresse, général Ellis, et le chef de la
police, général Foulon, jusqu 'à trois heures,
ce matia Ils ont formulé un rapport à soumet-
tre au tsar, qui demeure en toute sécurité à
Tsarkoié-Selo, ses déplacements, projets et
désirs étant tenus profondément secrets.

Ou a fait savoir à Sa Majesté que, par suite
de désobéissance aux règlements et aux
ordres, les grévistes étaient entrés en conflit
avec la troupe, 78 d'entre eux ayant été tués,
et environ 200 blessés ( I ï )

On m'a dit, en outre, que quoi qu'il arrive,
le tsar ne recevra aucune délégation ni ne se
mettra d'aucune façon en relations directes
avec les grévistes. Pour les représentations
qu 'ils peuvent être désireux de faire, il existe
les autorités compétentes.

ETRANGER
Le non-lieu Syveton. — M. Boucard , juge

d'instruction, a rendu une ordonnance disant
que, vu le défaut de charges suffisantes, il n*y
avait pas lieu de suivre à la plainte portée par
M. Syveton père. Celui-ci a recouru à la
Chambre des mises en accusation.

Le palais de la Paix. — Le conseil muni-
ci pal de la Haye s'est ému du choix du Malie-
veld, comme emplacement du palais de la
Paix , auquel s'était décidé le gouvernement,
conformément au vœu de la seconde Cham-
bre. Ce vaste terrain, par son accès facile, se
prête, en effet , admirablement à l'organisation
de concours, d'expositions, de fêtes populaires.

Toutefois, comme il est du plus haut intérêt
pour la Haye et pour toute la Hollande que le
palais de la Paix soit construit sur le territoire
de la résidence, le bureau avait estimé qu 'un
pareil avantage valait bien auelque sacrifice ,
et il a proposé au conseil de revenir sur sa
décision, du dix-neuf septembre 1904, et de
consentir a ce que l'édifice s'élève au Kœkamp,
selon le projet primitif du comité Carnegie.

Or le conseil municipal vient de se refuser
à coopérer aux frais de l'installation du palais
s'il doit être élevé au champ d'exercices ou
dans la plaine de Kœkamp.

Traité de commerce. — Le traité de com-
merce austro-allemand a été signé mardi à
minuit

Le tsarévitch malade. — Le correspon-
dant du «Daily Express», à Saint-Pétersbourg,

dit tenir de la meilleure source que le tsaré-
vitch, atteint d'une pneumonie, est gravement
malade â Tsarkoié-Selo .

Le choléra en Russie. — On annonce offi-
ciellement que la ville de Saratof est menacée
du choléra.

SUISSE

Aff aire Spsehni. — D y a quelques mois,
le Conseil fédéral décidait de congédier pour
manquements à ses devoire de service ct cri-
tiques à l'égard de l'administration des télé-
graphes le télégraphiste Spsehni, du bureau
de Zurich.

M Spâhni recourut à l'Assemblée fédérale
contre cette décision.

Dans la commission du Conseil national
chargée d'examiner cette affaire, trois mem-
bres sont d'avis que l'Assemblée fédérale doit
se déclarer incompétente, trois autres se pro-
noncent en faveur de la compétence. Le sep-
tième membre était absent

La commission se réunira à nouveau pour
prendre une décision définitive quelques
jours avant la session de printemps des Cham-
bres fédérales. La commission entend tout
d'abord laisser trancher la question de compé-
tence par le Conseil national Si celui-ci se
déclare compétent, le recours retournera à la
commission pour que celle-ci procède à l'exa-
men matériel des faits et formule ses proposi-
tions.

Le commandement de la JI me division.
— On écrit de Berne à la « Revue » :

« D nous revient de divers côtés qu'on s'é-
tonne que le Conseil fédéral ait confié le com-
mandement de la n*-** division au colonel
Kœchlin, alors que le colonel Courvoisier,
commandant de la VT*** brigade, ajoutait ses
titres d'ancienneté à des qualités militaires
unanimement reconnues.

Nous croyons savoir que la décision du
Conseil fédéral a été dictée par le refus caté-
gorique du colonel Courvoisier, qui a déclaré
ne pouvoir accepter, en raison de ses occupa-
tions particulières, une promotion au rang de
divisionnaire. »

Le colonel Kœchlin, nommé commandant de
la II" division, est, comme le colonel Courvoi-
sier, un officier très sympathique et très ap-
précié dans les milieux militaires de la Suisse
romande.

BERNE. — Une manière... ingénieuse de se
fairo payer une note est celle d'un menuisier
habitant Fontenais. D avait remis un carreau
de vitre à la fenêtre de cuisine d'une vieille
femme du village Celle-ci ne le payant pas,
notre homme prit un marteau et, l'autre ma-
tin, vint casser la vitre qu'il avait placée. Paf I
voilà la note... payée.

Telle est du moins l'accusation proférée con-
tre le menuisier par la brave femme qui a fait
verbaliser contre lui. S'il est condamné, paf l
voilà une vitre qui lui reviendra cher.

N'importe, la découverte était à signaler,
quoiqu 'il soit à supposer que l'inventeur n'au-
ra pas à craindre l'imitation.

B-ALE. — La cour d appel de Bâle a con-
firmé le jugement de première instance con-
damnant le docteur Wasilieff , secrétaire ou-
vrier, à huit jours de prison pour avoir adressé
des injures à cent vingt-sept agents de police.

M Wasilieff compte recourir au Tribunal
fédéral pour violation de l'article 55 de la cons-
titution, sur la liberté de la presse.

VAUD. — Le Conseil fédéral, le Conseil
d'Etat du canton de Vaud, le conseil d'admi-
nistration de la Société pour l'exploitation des
hôtels et eaux thermales de Lavey-les-Bains,
ont ratifié la transaction intervenue le 5 dé-
cembre 1904, entre les parties, par laquelle il
est mis fin au procès pendant entre elles depuis
le 5 mare 1902. .

On se rappelle que la Société de Bains de
Lavey réclamait une indemnité en raison
du préjudice causé à son établissement par les
tirs des fortifications de Saint-Maurice. En
vertu de l'arrangement intervenu, la Confédé-
ration payera à la Société des Bains de Lavey
une indemnité de 40,000 fr. avec intérêt au
4 "/o dès le 5 décembre 1904

Cette transaction toutefois ne sera parfaite
que lorsque l'Assemblée fédérale aura accordé
les crédits nécessaires pour le règlement de
cette indemnité. On prévoit que l'Assemblée
fédérale les votera dans sa prochaine session.

— Des seize conseillers communaux civils
élus à Lavey, douze oiit déjà démissionné, en
sorte que la tentative de reconstitution des
autorités de Lavey échoue de nouveau.

TESSIN. — Un shrapnel provenant d'un
des foi*ts du Gothard est tombé aux abords du
village de Piotta (Tessin). Dos enfants le ra-
massèrent et le jet èrent dans un feu qu'ils
avaient allumé A cette vue un employé du Go-
thard, Aurelio Gobbi, s'élança pour éloigner
le projectile, mais celui-ci fit explosion au
même moment, broyant les bras du couragoux
employé. Il n'y a pas eu d'autres victimes.

IMPRESARIO Ch. BARET

Théâtre 8e jtehâtd
Bureaux à 8 h. Rideau à 8 % h.

Mercredi Ier Février 1905

REPBÎSEKTATIOB BE EAU
organisée i l'occasion da

Centenaire de Ceorge SAND

M. P. MOUNET
Sociétaire de la Comédie-Française

Professeur au Conservatoire de Paris

Le cf ief -d' œurre de George SAND

IIII II.
Pièce en 3 aetes, de George SAND

M. Paul MOUNET
jouera le rôle du Père f témy

qu 'il interprète à la Comédie-française

On terminera par

L'ÉVASION
! Pièce en un acte

de TILLIERS DE L'ISLE ADAM

M. Paul MOUNET
jouera le rôle du FORÇAT

Les autres rôles par
M" Paul DESHAYES, GERALD; MM.

BAHIER, SAULIEU
LAROCHE, DARTYS, RAOULTbt MART0N

PRIX DES PLACES : Loges gril-
lées, 6 fr. ; Premières, 5 fr. : Par-
terre, 3 II*.; Secondes, 1 fr. 50.

Tramways à la sortie pour Saint-
lïlaise, Serrières, Peseuxt Corcel-
les, Valang in, Auvernier, Colom-
bier, Cortaillod et Boudry, si dix
inscriptions sont annoncées au
bureau de location de M.  SANDOZ ,
là veille de ia représentation.

£e patinage
9e Colombier

assez grand pour 200 personnes
est

encore ouvert
EELLE GLACE

«Société d'utilité publique
et d'embellissement.

Grande Salle E Collège de Pesenx
Confére nce p ublique

et gratuite
le vendredi 27 janvier 1905,
à 8 h. du soir:

La question d'une langue
internationale et l'«Espéranto»

par 91. JEAN WENGJtiR
instituteur à Neuchâtel

Commission scolaire.

Echange
On désire r 1 > jeune fllle

de 1!) ans. *e le fran-
çais dans c fj wv*™" - .spectable
où elle aurait . s .  __ on de fré-
quenter une école secondaire. En
échange on prendrait une fillette
du mémo âge, à laquelle on offre
la même occasion. Offres sous Z
1554 Q à Haasenstein «&
Vogler, à Zofingen (Argovie).

Casino BEAU- JSJÈJTOUR
PORTES : 7 heures RIDEAU : 8 heures

Dimanche 29 janvier 1905

CRM SOIRÉE THEATRALE ;
organisée par la

Société dramati que l'Amstié
de NEUCHATEL

Immense succès ! Immense succès 1
GOLOnHOB Programme Wn MWIW

LES

I llllM yl Ll MIlll l
Drame à grand spectacle en 5 actes et 6 tableaux

Le rôle d'Eva est tenu par un enf ant de 6 ans
Distribution des Tableaux

1. Les adieux de Théodore Pivoine; 4. L'embuscade
2. Eva la petite mendiante. 5. L'hacienda de Morales.
3. Andrès le Chasseur de tigres. 6. Le châtiment.

f in 3me tableau: grand Ballet J/lexicain costumé
Vu l'importance de la pièce, mise en scène spéciale

avec décors de la liaison J. KIESER, NeuchAtef.
Costumes de la Maison J^GER, de Saint-Gall j

Pendant les entr'actes Concert donné par Forehestre la
GAIETÉJBiTa'clei'r Pagani)

f J L W  Entrée : «TO centimes "̂ Œ
Entrée libre pour MM. les membres passifs

DANSE après la représentation DANSE
Ji.-B. — . billets sont en vente dès aujourd'hui cites M. J .-A.

MICHEL , mayao.n de cigares, rue de l'Hôpital.

! ' j  -i i i m n m n i "

TROTTOm IUftlLAflt "- ' ' ' :î ' ' ;:: ; : j :  r Vendredi
¦¦ ¦ AU

Vendredi TROTTOIR ROULANT
6A n! irSYS1"6 U PRISE DE PORT-ARMM Sm COCHON à gagttCT Bombardement de Confetti

I " '—" 
. . . 

i TROTTOIR, ROULANT „0PITZ" I
Place Piaget - Neuchâtel

-^̂ ¦w **mm&***+0^0mto H_B.II m,. »

VENDREDI 27 JANYD3R, DE 7 à 11 HEURES

Soirée Extraordinaire 9e gala
Rende*-vous de l'élite des Familles

BATAILLE DE CONFETTIS ET SEEPEI\TI\S A LA PORT-ARTODR
chaque personne recevra, à titre gracieux, à Ventrée, un sachet

-de confettis .

A 9 heures 45 du soir
GRANDB TOMBOLA GRATUITE

Un Joli~̂ €.IM>$ COCHON ¥IVAJ\T- â
sera remis à l'heureux gagnan t de la Tombola

N.-B. — Chaque visiteur de mon établissement, en prenant son billet d'entrée, au prix
habituel de jour de fête, reçoit gratis un numéro de tombola. — Le tirage des numéros a lieu
à 9 h. 45 précises. — Si ln propriétaire du numéro ne se présente pas après avoir été appelé
3 fois, on passe à un nouveau tirage jusqu 'à ce que le propri étaire du •' numéro se pré-
sente. Ce dernier sera le gagnant et pourra disposer du gros cochon a son gré. Tous les
numéros tirés avant ce dernier perdent leur droit.

Prix d'entrée comme Dimanche : 50 centimes

Vendredi Vendredi
High Life Evening au £3(3 *\ jjr0$ f y ^TROTTOIR ROULANT ' \v
Tombola gratuite : GROS COCHQH TROTTOIR RO-ULMT

fête fédérale de sous-officiers à j-feuchâtel
les »G, 30 et 31 juillet 1905

Un concours est ouvert ponr l'exploitation de la
grande f-<vtii ie de fête, contenant 2500 à 3000 places, et d'une
cantine ;')

Les pui oounes disposées à soumissionner peuvent obtenir le cahier
des charges en s'adressant au président du Comité des vivres et li-
quides , M. Angnste Lambert, Balance n° 1, d'ici au IO
mars prochain inclusivement. Après cette date, aucune offre
ne sera prise en considération. H 2293 N

gg ~̂ Cartes de Tisite en tous genres
A L'IMPRIMERIE DE CE JOURNAL.

© ç& Nous rappelons qu'une g
p  6 annonce ne parait tous |§| la rubrique « Avis TARDIFS a g

H (25 ct. la ligne, minimum t f r .)  | g
|î que sur deman <rmelk, ]|
H verbale ou écrite, «JUJW cette j |
§S indication, toute annonce, re- ||
» mite tardivement à notre bu- .|
H reau ou dans notre boite aux i S
j§ lettres,. sera renvoyée au nu- j S
|î méro suivant. \ |
j» ADMINISTRATION j |

i Fcuillt d'Avis de NeuchâM. |

Df-cés
23. André-Edouard , (ils de Edouard Geiser

et de Marie née Schj iffroth , Bernois, né le 28
août 19H2.

ÉTAT-CIVIL DE HBJCHIfl,

Chine
Selon des renseignements de source chinoi-

se, des troupes impériales auraient remporté,
le neuf décembre, près de Liéou-Tchéou, une
importante victoire sur les insurgés du
Kouang-Si. L'armée impériale du Kouang-Si
compterait actuellement 560,000 hommes,
comprenant le contingent de diverses provin-
ces.

POLITIQUE

Hauterive (Corr. ).— Mardi, aux environs
de 2 heures de l'après midi, la grue à moteur à
benzine de la camère de la Société anonyme
de construction devenait la proie des flammes.

Le jeune homme chargé de mettre en mar-
che le moteur avait procédé comme d'habi-
tude, mais tout-à-coup le feu éclatait dans la
machine et se communiquait à un bidon de
benzine qui sauta.

L'ouvrier put heureusement 6e sauver â
temps et s'en tira avec quelques brûlures peu
graves aux mains.

Quant à la grue elle est hors d'usage et le
moteur, d'une valour de plusieurs milliers de
francs, ne vaut guère mieux , nous dit-on.

Tous les efforts faits pour enrayer le feu
furent inutiles, les prises d'eau étant trop éloi-
gnées, il fallut le laisser accomplir son «j euvre,

CANTO N

t—> f  v f-i. f—»> f-**! M*»» L. G. écrit : «Votre
r^ -L  ̂•»>—»» **-* **-̂  emplâtre Rocco t cous-
sin de flanelle est vraiment incomparable ; il a
totalement débarr.issé ma Mlle des maux de
reins dont elle sou (Trait.» On peut se procurei
l'emplâtre Rocco, clans les pharmacies, à 1 fr.
25 la pièce.

Fin, délicieux, très nutri-
tif, tel est le Chocolat an
lait TOBLEB.

JN-* "Feuille d'JIvis de JVeuchâlet est le
journal le plus répandu au chef-lieu , dans

le canton et dans les contrées avoisinantes,
et le mieux introduit dans toutes les classes
de la société.

gf- Voir la suite des nouvelles à la page quatre.
¦ - ¦ -^——-^—^—^—s.»



Bôle. — Une erreur s'est produite dans les
chiffres donnés mardi comme ceux de l'étât-
civil de Bôle : en 1904, on a enregistré 13
naissacc __ "¦ masculine ct 8 féminines) 7
décès f3 ..'tise. ct 4 fém. ), pas de mariage.

Frontière f rançaise. — Un grave acci-
dentée travail s'est produit lundi au village
d'Avoudrey, dans une scierie appartenant à
M. de Moustier.

En raison «¦ir* la rigueur de la température,
la scierie était arrêtée et deux ouvrière nom-
més Calinot et Emile Vieille furent chargés de
descendre dans le gazomètre pour casser la
glace.

A peine avaient-ils exécuté cet ordre que
les deux ouvriers s'affaissaient, asphyxiés par
les êmanntiuus qui se dégageaient du fond de
l'appareil

Trois de leurs camarades se portèrent aussi-
tôt à leur secoure ; mais ils subirent le même
sort; ils n 'ont dû d'être i appelés à la vie
qu'aux soi"'*' ''-nergi ques qui leur ont été iin-
médiateiu-vin, .,fi nies.

Par contre, Vieille et Calinot n 'ont pu être
ranimés. Ce dernier laisse une veuve et quatre
enfants en bas âge.

Il me revient de divers côtés que plusieurs
personnes ont mal interprété mon article du 4
j anvier sur lea vins de 1904 et en ont tiré des
conclusions absolument erronées. On a voulu
me faire dire que ces vins étaient de mau-
vaise garde, ce qui n'a jamais été dans mon
intention , bien au contraire ; la publication de
leur composition chimique supérieure à la
normale et leur comparaison comme qualité
et durée au; . cellents crus de 1900 devaient,
me semb. •--¦"-ii. rassurer complètement le com-
merce des vins à cet égard.

J'ajouterai même que les résultats d'une
centaine d'analyses faites depuis le commen-
cement de l'année viennent encore confirmer
ces heureux pronostics.

Auvernier, le 24 janvier 1905,
D' J. J.

Nos vins de -190-4

Agriculture et horticulture
au Val-de-Travers

La série des conférences d'arboriculture,
données à Môtiers, sous les auspices du dépar-
teme it de l'agriculture, s'est terminée la
semaine dernière par deux cours des plus
intéressants.

Jeudi dernier, au collège de Môtiers, le
conférencier a commencé par plaider la cause
des espaliers, trop peu nombreux au Val-de-
Travers et qui contribueraient à embellir beau-
coup de façades de nos maisons souvent si
nues et d'un aspect si monotone.

Pour notre Vallon, d'une altitude plutôt éle-
vée, M. Nerger recommande vivement les
«arbustes fruitiers» qui ont l'avantage de ne pas
causer de déceptions à celui qui les cultive ,
c'est chaque année que les g»oseillers, lea
framboisiers, etc., (tout ce qu'on appelle chez
nous les «petits fruits») donnent une abon-
dante récolte qui remplace, à l'occasion, la
récolte des prunes qui manque quelquefois,
lorsque les fruits n'ont pas noué au printemps.

Et il ne faut pas craindre d'avoir une trop
abondante récolte : les confitures, si utiles en
hiver, peuvent tout absorber ; et, s'il en reste
(nous parlons des petites groseilles) on peut
faire du vin qui est excellent; nous connais-
sons, en effet, un citoyen (ce n'était certes pas
un ivrogne) qui faisait toute sa provision de
vin de l'année avec les groseilles de son jardin .

Quant aux framboises, il ne faut pas crain-
dre d'en avoir d'abondantes récoltes, car, au
Val-de-Travers, les plus grandes quantités de
ce fruit s'écoulent très rapidement dans nos
distilleries; ce qui prouve, une fois de plus,
que nos distillateurs ne font pas leurs produits
avec des essences, comme on le prétend stup i-
dement quelquefois, mais bien avec des pro-
duits naturels. Il faut voir les quantités de
fruits achetés chaque année par nos négociants
du Vallon pour en être convaincu.

Il est vrai que ces «arbustesfruitiers», com-
me les grands arbres des vergers, sont sujets
à certaines maladies et victimes parfois de la
vermine: ici, un bon inj ecteur fera face à tous
ees ennemis. Quant aux matières premières
pour préparer les injections, il n'y a qu 'à s'a-
dresser à notre excellente Ecole de viticulture
à Auvernier, qui vend ces produits au prix de
revient

Pour favoriser la fructification on emploiera
aussi de l'eau d'arrosage dans laquelle on aura
fait dissoudre quatre pour cent de sulfate de
fer ; même procédé pour l'arrosage au purin,
le sulfate de fer ayant l'avantage d'enlever
toute odeur.

Enfin un troisième arbuste très recomman-
dable dans nos froides montagnes, c'est la
«ronce d'Amérique» appelée vulgairement
mûrier; cette plante a l'avantage de pousser
rapidement, de donner beaucoup de fruit et
de ne demander aucun soin : mais c'est un
mauvais voisin , qui pique les mains, quand
on cueille son fruit , déchire les habits, quand
on l'approche, et envahit bien vite toute une
propriété.

M. Nerger, on le voit, a l'avantage de nous
dire des choses nouvelles et de les dire d'une
façon précise.

Aussi n 'a-t-il pas peu étonné son auditoire
quand il nous a appris qu 'on pouvait faire du
«vin de rhubarbe» , très apprécié en Angle-
terre. Nous doutons que ce crû plaise au Val-
de-Travers ; nous lui préférons, en attendant
la preuve du contraire, le Saint-Biaise ou
l'Auvernier.

Le «cassis», peu cultivé au Vallon méri-
terait , ainsi que les fraises, une plus grande
place dans nos jard ins.

En terminant sa causerie de j eudi, le confé-

rencier a parlé avec beaucoup d'intérêt des
animaux utiles, des amis des arbres (oiseaux,
etc. ) et de leurs ennemis (chenilles, pucerons,
etc. ). Il a donné à cet égard également d'ex-
cellents conseils, dont nos apiculteurs et nos
propriétaires de j ardins sauront profiter , mais
qu 'il serait malheureusement un peu long
d'énumérer ici.

Samedi dernier, de deux à cinq heures de
l'après-midi, par un soleil splendide, M. Ner-
ger a fait la démonstration pratique des cours
théoriques qu 'il avait donnés les jours précé-
dents. Un propriétaire de Môtiers avait eu
l'obligeance de mettre son j ardin et son
verger à la disposition du conférencier et du
public.

Malgré la neige, très abondante , qui ne ré-
chauffait pas les pieds, cette dernière leçon a
été très suivie: le maniement du sécateur et
du greffoir donnaient évidemment un intérê
tout particulier à cette dernière causerie, qui ,
à cette saison, revêtait un caiactère peu banal

NEUCHATEL
Union commerciale. — Personne — les

corporations pas plus que les individus — n'est
à l'abri des mauvais tours de l'influenza
L'Union commerciale vient d'en faire l'expé-
rience puisqu'elle a été obligée, hier au der-
nier moment, de renvoyer à lundi prochain
sa troisième soirée, qui devait avoir lieu le soir
même : un de ses principaux acteurs est alité.

Société pastorale. — Les pasteurs neu-
châtelois se sont réunis en séance générale,
hier matin.

La séance a été ouverte à la Collégiale par
une intéressante prédication de M. Jean Gan-
guin, de Cernier, sur Saint-Mathieu, chap. 5,
vers. 46 et 47: « En effet, si vous n 'aimez que
ceux qui vous aiment, quelle récompense en
aurez-vous? Les péagers même n'en font-ils
pas autant t Et si vous ne saluez que vos
frères que faites-vous d'extraordinaire?»

A 10 heures a été ouverte la séance adminis-
trative présidée par M. Max Borel, de Fon-
taines.

Il a rendu hommage à la mémoire de deux
membres de la Société, décédés depuis la der-
nière séance, les pasteurs H. de Meuron, à
Saint-Biaise, et F. Doutrebande à La Chaux-
de-Fonds, qui laissent à tous un bienfaisant
souvenir.

Les comptes de 1904 sont approuvés et un
assesseur du comité des finances est nommé
en la personne de M. Grospierre, de Colom-
bier.

Les nominations des boursiers du Fonds des
veuves et du Fonds des études, postes devenus
vacants par les démissions de MM. Charles et
James Lardy, sont renvoyées à une prochaine
séance.

Notre f euilleton. — Nous commencerons
prochainement la publication d'un roman dû
à la plume de M. W. Bert-Foster, auteur
de F«Héritage d'Agnès », l'ouvrage si goûté
de nos lecteurs.

Nous ne voulons pas; par une analyse préa-
lable, diminuer le plaisir que causera certai-
nement la lecture de

L'Homme en Rouge
Disons seulement que c'est l'histoire d'une

très grave erreur judiciaire, à laquelle se
mêle heureusement une fraîche idylle d'amour.
L'auteur a profité de ce thème pour nous don-
ner une étude intéressante des tribunau x cri-
minels et des pénitenciers américains, fort
mal connus de ce côté de l'Océan.

L'Homme en Rouge
n'a rien perdu à l'adaptation de ses qualités
originales, et c'est avec la certitude de leui
plaire que nous l'offrons à nos lecteurs.

(L* journal réserve son opinion
è l'êgari des lettres paraissant sens cette rubrique)

La Chaux-de-Fonds, le 25 janvier 1905.
Monsieur le rédacteur de la « Feuille

d'Avis de Neuchâtel ».
Les ouvriers venant travailler du Val-de-

Ruz et du Vignoble à La Chaux-de-Fonds
signent en ce moment une pétition pour deman-
der à la Direction du J.-N. de revoir le proj et
d'horaire d'été élaboré et d'y apporter un
changemen ¦ dans le départ des trains le soir.

Le proj et, tel qu'il est maintenant, ne pour-
rait pas être plus défavorable aux ouvrière
devant faire la course chaque jour et il ne le
serait guère moins aux personnes appelées de
temps à autre à aller à La Chaux-de-Fonds.

En effet, l'horaire prévoit un train partant
de La Chaux-de-Fonds à 5 h. 59 du soir (rete-
nez bien cette heure), et le suivant à 8 h. 34,
donc plus de 2 h. '/g entre le départ de ces deux
trains. Or, quels sont les ouvriers qui peuvent
quitter le travail à 6 heures moins '/* pour
prendre le train de 5 h. 59 î Et encore pour-
raient-ils quitter si tôt qu 'ils se heurteraient à
un autre inconvénient, c'est que leur abonne-
ment ne serait pas valable pour ce train

Les conditions d'abonnement prévoient en
effet que l'abonnement ouvrier n'est valable
que pour les trains partant après 6 heures, il
manque donc une minute et pour cette minute
il faudrait payer le trajet à nouveau, je ne sais
si c'est un hasard ou si cela a été voulu, mais
dans ce cas, ça serait bien peu charitable.
Donc pour les ouvriers impossibilité de des-
cendre à 5 h. 59.

Il reste le train de 8 h. 34; dans toutes les
fabri ques le travail cesse à 7 h., que faire à la
Chaux-de-Fonds depuis 7 h. à 8 h. 34? D n'y
a que deux alternatives : ou user ses semelles
sur le trottoir, ou depuis l'usine parUr direc-
tement dans une brasserie pour y attendre le
dernier train.

Quand on cherche à obtenir des éclaircisse-

ments sur cet état de choses on vous répond
invariablement ; c'est à cause des correspon-
dances, il faut arriver pour cet express, il faut
arriver pour cet autre. Tout cela est très bien ,
j e suis aussi partisan des rapides, plus il y en
aura mieux cela vaudra, mais il ne faut pour-
tant pas oublier qu 'il y a aussi beaucoup de
personnes qui ne demandent pas d'être trans-
portées à toute vapeur sur Bâle, Berne, Ge-
nève ou Paris, mais simplement dans le can-
ton de Neuchâtel et si possible arriver à des-
tination avant 9 h. *¦/*-> ou 10 h. du soir.

« C'est là le but de notre pétition ». Figu-
rez-vous la belle vie de famille que 50 ou 60
ménages peuvent avoir quand le mari travail-
lant au dehors part avec le premier train le
matin et rentre à 9 ou 10 heures du soir et
et tout cela fau te d'un train partant à environ
7 h. de La Chaux-de-Fonds.

Ce que nous demandons n'e?t pas impossi-
ble, puisque le projet prévoit un train supplé-
mentaire le dimanche, partant de La Chaux-de-
Fonds à 6 h. 47, pourquoi, par exemple, ne
pas avoir ce train la semaine également? H
rendrait d'incontestables services à une foule
de personnes.

Je suis sûr qu'avec un peu de bonne volonté
la direction du J.-N. arrivera à donner satis-
faction à notre demande.

En vous remerciant, recevez, Monsieur le
rédacteur, l'assurance de ma parfaite considé-
ration, a T.

CORRESPONDANCES

POLITIQUE

L'incident de Hull
La commission internationale d'enquête sur

l'incident de Hull s'est réunie mercredi à Pa-
ris en séance publique, sous la présidence de
l'amiral Fournier. Le premier témoin entendu
est le capitaine d'un vapeur anglais ; sa dépo-
sition est traduite en français. Il raconte qu'il
a aperçu l'escadre russe dans l'après-midi du
21 octobre. Sur la demande de l'amiral Du-
bassoff , le témoin précise la position de l'es-
cadre russe, qui se trouvait à dix milles de la
route suivie ordinairement

Les dépositions des témoins appartenant à
la flotte des chalutiers ont été entendues. Elles
ne révèlent d'ailleurs aucufc fait nouveau.

La révolution russe
Les socialistes russes à Zurich ont tenu

mardi soir, à Tivoli, une assemblée à laquelle
assistaient environ 300 personnes. L'assemblée
a renoncé à faire une démonstration devant le
consulat de Russie : elle n'a pris aucune réso-
lution. Par contre, elle a décidé d'accorder
des secours en argent à ceux qui se rendraient
en Russie.

— Dans une proclamation, le gouverneur de
Kowno rend les ouvriers attentifs au fait
qu'une grève, dans la situation actuelle de
l'industrie, pourrait difficilement amener une
amélioration des conditions du travail et que
son seul résultat serait de leur faire perdre
leur gagne-pain. En conséquence, il les invite
à reprendre le travail en leur donnant l'assu-
rance que leurs revendications seront soumises
à un examen approfondi et qu'il fera tout son
possible pour y faire droit En terminant, le
gouverneur annonce que dans le cas où des
désordres se produiraient sur la rue, il pren-
drait des mesures énergiques et, en cas de
nécessité, recourrait aux armes.

Le général Trepow, qui exerce les fonctions
de gouverneur général de Saint-Pétersbourg,
fait arrêter et incarcérer un grand nombre de
personnes soupçonnées de complicité avec les
grévistes.

— Auj ourd'hui ont repris les cours des
écoles secondaires et des gymnases de Saint-
Pétersbourg.

En Pologne
Radom a été le théâtre, dans la journée du

24, de scènes analogues à celles qui avaient
ensanglanté la ville dans la nuit de NoëL Sui-
vant une inform ation d'origine étrangère, re-
produite sous toutes réserves, un conflit a eu
lieu dans les rues entre la troupe et des gré-
vistes. Trois officiers, de nombreux soldats et
plus de cent ouvriers ont été tués. En môme
temps de nombreux édifices ont été détruits
par la dynamite.

L'origine du mouvement a été la nouvelle
des massacres de Saint-Pétersbourg. Les ou-
vriers se mirent à parcourir les rues en criant :
« A bas le tsar I A bas les assassins de nos
enfants 1 »

Ds étaient armés de barres de fer et de
revolvers. D'autres portaient des explosifs.
Les émeutiers passant devant une caserne où
se trouvaient des réservistes, ces derniers se
j oignirent aux manifestants. Le gouverneur
fit alors sortir les troupes. Plusieurs com-
pagnies d'infanterie aidées des gendarmes
essayèrent de rétablir l'ordre , mais les ou-
vriers résistèrent avec acharnement Un de
leurs chefs braqua son revolver sur un capi-
taine d'infanterie qui tomba foudroyé. Un
autre officier subit le même sort Le comman-
dant de la gendaimerie fit alors ouvrir le feu.
Une mêlée générale s'en suivit , au cours de
laquelle uno centaine d'ouvriers et de réser-
vistes furent tués.

L'état général de la Pologne fait craindre
des troubles de même genre. Il se pourrait
qu 'une agitation polonaise prit naissance à
Varsovie ; cependant il est à remarquer que la
force de la garnison y reste formidable et que
les formations militaires de la circonférence
n'ont été que peu troublées par la guerre ac-
tuolle.

Faits divers et bruits
A Reval, la grève générale a été proclamée

et à Saratoff , les ouvriers des ateliers de che-
mins de fer se sont mis en grève.

Suivant une nouvelle de source privée, ar-
rivée de Moscou, à Vienne, le grand-duc Ser-
ge aurait été poignardé.

Tuerie à Moscou
Une dépêche de Moscou annonce que les

cosaques on touvert le feu sur une foule de 3000
personnes, quoique celle-ci fut paisible et dé-
sarmée. On signale de nombreux tués ct bles-
sés. Cet acte inqualifiable cause une irritation
énorme. On craignait des troubles pour la
nuit de mercredi à jeudi.

A l'étranger
La nomination du général Trepoff comme

gouverneur de Saint-Pétersbourg et l'arresta-
tion de savants, d'une renommée européenne,
tels que les professeurs Kareeff et Hessen, ont
produit une très mauvaise impression à Ber-
lin, même dans les milieux officiels.

— Les manifestations en faveur des révolu-
tionnaires russes se poursuivent à Trieste. La
police garde le consulat russe. Mardi 3oir, plu-
sieurs centaines de j eunes gens ont fait une
démonstration hostile devant le consulat russe

— En raison de l'agitation qui règne dans
les districts situés sur la frontière de la Polo-
gne russe, où la population est armée par les
soins des comités de la Pologne prussienne et
de la Pologne autrichienne, le ministre de la
guerre de Prusse a l'intention, au cas où l'in-
surrection prendrait de l'extension , d'établir
un cordon militaire, comme lors de la révolu-
tion polonaise de 1863.

Les relations avec la Russie sont réduites
au minimum. L'administration des chemins
de 1er a prévenu le public qu'elle ne peut pas
garantir le transport normal des marchandises
ni des voyageurs.

La porte d'entrée de la fabrique de cigaret-
tes «la Ferme » est encombrée d'ouvriers
nécessiteux qui demandent leur réadmissioa
La direction refuse de peur que les grévistes
ne saccagent la fabrique.

I<A GUERfUË
Une troisième escadre japonaise
A Tokio, mercredi après midi, le ministère

de la marine a annoncé la formation d'une
troisième escadre. L'avis officiel ne donne
aucun détail, ni sur la composition de cette
escadre, ni sur le but qui lui a été assigné.

Nouvelles diverses

Tireurs suisses. — Le comité central de
la Société suisse des carabiniers a arrêté le
règlement pour les tirs de sections de campa-
gne pour 1905-1906 ainsi que les dispositions
fondamentales du plan de tir du prochain tir
fédéral en 1907. L'assemblée des délégués de
la Société suisse des Carabiniers se réunira le
7 avril, à Olten.

Grève de la Ruhr. — Il y a actuellement
194,858 grévistes sur un total de 243,872 ou-
vriers, soit une diminution de 802 sur le chif-
fre d'hier.

Le prince Eitel-Friedrich. — Les méde-
cins ont constaté chez le prince Eitel-Frie-
drich, deuxième fils de l'empereur Guillaume,
un commencement de pneumonie. La tempé-
rature du malade est de 39 degrés Y**

En raison de la maladie du prince, l'empe-
reur a renoncé à toute cérémonie au palais
impérial à l'occasion de son anniversaire du
27 j anvier.

DERNI èRES DéPêCHES
(Service spécial de la Feuille d'Avis de j \euctiJtel)

£a révolution en Russie
Ouvriers et fabricants de Moscou
Moscou, 26. — Les ouvriers des petits ate-

liers du district de Moscou qui avaient promis
le 25 janvier de continuer de travailler se sont
remis en grève.

Des groupes trouvés faisant du désordre
ont été dispersés à l'arme blanche.

Une assemblée des fabricants de Moscou a
décidé d'envoyer au gouvernement impérial
un télégramme demandant que les troupes
n'emploient pas les armes contre les ouvriers
aussi longtemps que ces derniers ne se livre-
raient pas au pillage.

La troupe brise les réverbères
Riga, 26. — La grève générale a été pro-

clamée à Riga.
Tous les ouvrière se sont déclarés solidaires

de leurs camarades de Saint-Pétersbourg. Les
soldats appelés sous les drapeaux ont brisé les
réverbères.

La police a fait usage de ses armes pour
disperser les fauteurs de désordres. Des pa-
trouilles sont envoyées dans toutes les direc-
tions.

A Moscou
Moscou, 26. — Le travail était arrêté mer-

credi dans cinquante fabriques du quartier
industriel ; les ouvriers qui chômaient étaient
au nombre de 30,000.

Dans les autres fabri ques, on continue à
travailler parce que les grévistes du quartier
industriel avaient été empêchés de passer
daus les autres quartiers.

Dans les imprimeries le désordre règne,
plusieurs ateliers sont fermés ; les ouvrière
circulent par groupes dans les rues. D n'y a
eu aucune rencontre avec la troupe jusqu 'ici

Un groupe d'avocats a proposé de suspen-
dre provisoirement les séances judici aires,
mais cette proposition a été repoussée.

Accalmie
Saint-Pétersbourg, 26. — Hier les esprits

ont été plus calmes.
Auj ourd'hui, on affichera dans les rues, sur

l'ordre du tsar, une proclamation du gouver-
neur général et du ministre des finances.

Les ouvriers de Reval
Saint-Pétersbourg, 26. — On télégra-

phie de Reval au * Moniteur de l'empire » :
Avant-hier soir, un grand nombre de grévistes
ont défilé devant la maison du gouverneur.

Ce dernier leur a adressé une allocution et
les a calmés.

Puis on a élu des représentants des diffé-
rents groupes qui ont été chargés de présenter
au gouverneur les revendications des ouvriers,
soit : Elévation des salaires, journée de huit
heures, etc.

En même temps les directeurs de fabriques
se sont réunis chez le gouverneur. La confé-
rence a donné des résultats satisfaisants.

Extrait de la Feuille Officielle Suisse dn Commerce

— Le chef de la maison Auguste Ni<jgl i , aux
Hauts-Geneveys, est Auguste Ni ggli , domicilié
au dit lieu. Genre de commerce : magonnerie
et pierre de taille.

— La maison L" Ravens, à Cernier , a cessé
d'exister ensuite do décès du titulaire.

— La société en nom collectif Maier & Schla-
geter , à La Chaux-de-Fonds , est dissoute de-
puis le l or janvier 1905.

— Le chef do la maison O. Schlageter, à La
Chaux-de-Fonds, est Otto Schlageter , domicilié
au dit lieu. Genre de commerce : fabrication et
commerce d'horlogerie.

— La raison P. Debrot , à La Chaux-de-Fonds,
est éteinte ensuite de renonciation du titu-
laire. L'actif et le passif sont repris par la
nouvelle maison « Paul Debrot fils ».

Le chef de la maison Paul Debrot fils , à La
Chaux-de-Fonds , est Paul Debrot fils , domici-
lié au dit lieu. Genre do commerce : achat,
vente et fabrication d'horlogerie.

— Isaac Ditesheim s'est retiré de la société
cn nom collectif J. Ditesheim et frère & C",
à La Chaux-de-Fouds, cette raison est en con-
séquence radiée.

Les autres associés, Aaron Ditesheim, Er-
nest Jeanneret , Emile Cucuel , Ali Vuille,
Georges Guermann et Emile Piroué, de La
Chaux-de-Fonds, y domiciliés , qui entrent
comme associés, continuent entre eux une so-
ciété en nom collectif sous la raison sociale
Aaron Ditesheim & C'". L'associé Aaron Dites-
heim a seul la signature sociale.
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Pour vente et achat de Valeurs et Fonds

publics, s'adr. à M. J. MOREL-VEUVE, à
NEUCHATEL. Bur. Serre 2. Téléph. n' 642.
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RÉUNION COMMERCIAIiE, 25janv. 1905

VALEURS Prix fait Don. Offert

Actions
Banque Commerciale — — 508
Banque du Locle — — 665
Crédit fonc. Neuchâtelois. — 620 —
La Neuchâteloise — — 415
Câbles électr., Cortaillod . — 410 —

» » Lyon — — —
» » Mannheim et Gen. — — —Fab. de ciment St-Sulpice. — 1080 —

Grande Brasserie, ordin. — — —» » privil. — — 500
Papeteri e de Serrières... — — —Funiculaire Ecluse-Plan.. — — —Tramw. do Neuch. Ordin. — 455 —

» » » Priv. . — 535 —
Immeuble Chatoney — 600 —

» Sandoz-Travers — 285 —
» Salle des Conf. — 225 —
a Salle des Conc. — 100 —

Hôtel de Chaumont — — —
Laits salubres — — 260
Villamont — — 500
Bellevaux — — —
Société Immob. Neuchàt. — — —Quart Tramways, Neuch. — — —Automobiles Boudry — — —

Obliqations
Rente féd. ch. de fer 4 % — — —¦

» » » 3 X %  — — —

Franco-Suisse, 3 3!,% — 470 475
Etat de Neuch. 1877 4 x % — 100.5 —

» » » 4% — 100.5 —
» » » 3 X % — — —

Banque Caut. fonc. 4 y, % — 100 —
» » com. A v .% — 100 —

Com. de Neuchâtel 4% — 100 —
» 3 X X  — — 98

Lots do Neuchâtel 1857.. — 28 —
Chaux-de-Fonds 4% — 100 —

• 3*U % - - -
Locle 4% — 100 —

» 3.60 % — — —
Aut. Com. neuch. 33/4 % — — —

» » 3 H 96 '— — 98
Crédit fonc. neuch. A % %  — 100 —

» » 4 % — 100 —
Papeterie de Serrières 4% — 480 —
Grande Brasserie 4% — — —
Tramways de Neuch. 4% — — —
Soc. techniq. 3% s/fr . 275 — 200 —
Choc. Klaus , Locle 4 x % — — —

Taux d'escompte :
Banque Cantonale — — 4%
Banque Commerciale — — 4%

Laissez venir à moi les petits
enfants et ne les en empêchez
point , car le royaume des cieux
est pour ceux qui leur ressemblent.

Saint-Luc, chap. XVIII , v. 16.
Monsieur et Madame Armand Perriard-Evard ,

Monsieur et Madame Louis Perriard , à Boudry,
Madame veuve Fanny Evard , Monsieur et Ma-
dame Numa Perriard-Eymann , et leur enfant ,
Monsieur Jean Perriard , Monsieur Georges
Wuilleumier-Evard ot famille , Madame Rose
Perret et ses enfants , Monsieur et Madame
Charles Evard-Stceldi et leur enfant , Monsieur
Paul Evard et sa fiancée , Mademoiselle Berthe
Descombes, ainsi que les familles Perriard ,
Kn.tchtli, Kramer , Niederhauser et Marendaz ,
ont la profonde douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la porte cruelle
qu 'ils viennent d'éprouver en leur chère fille ,
petite-fille , nièce et cousine,

MARTIIE-HÉL.ÈNE
qu 'il a plu à Dieu de reprendre à lui , aujour-
d'hui mardi , à 10 X heures du soir , dans sa
sixième année, après une courte mais pénible
maladie.

Neuchâtel , le 24 janvier 1905.
L'Eternel l'avait donnée , l'Eternel

l'a ôtée, que le nom de l'Eternel
soit béni.

Job. I, v. 21.
L'ensevelissement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu jeudi 26 courant, à 3 heu-
res de l'après-midi.

La famille affl igée ne reçoit pas.
Domicile mortuaire : Evole 8.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Messieurs les membres de la musique de
Tempérance » L'Union» sont informés du
décès de

Marthe-Hélène PERRIARD
fille de leur dévoué directeur , et priés d'assis-
ter t son ensevelissement qui aura lieu jeu di
26 courant , à I heure de l'après-midi.

Domicile mortuaire : Evole 8.
LE COMITÉ.

AVIS TAn~.FS

jlrtounet-Sully
Le public est informa qu'il reste

encore quelques parterres pour ia
représentation de ce soir.

Banpe Cantonale KeucMteloise
20. FAUBOURG DE L'Iiol'ITAL

Caisses ouvertes de 8 S h. à midi , de 2 à
5 h., et le samedi soir de 7 à 9 h., pour le?
versements sur livrets d'épargne.

Isa banque bonifie :
en compte courant 2-3 94
sur bons de dépôt à 30 jours de vue 2 X %
sur bons de dép ôt à 3 mois 2 X %
sur bons de dépôt à 6 mois 3 %
sur bons de dépôt à 1 an 3 X %
sur bons de dépôt à 3 ans, avec cou-

pons d'intérêts annuels 3 3/4 %
sur bons de dépôt à 5 ans, avec cou-

pons d'intérêts annuels 3 3/.t %
sur livrets d'épargne jusqu 'à 1000 fr. 4 %
sur livrets d'épargne , de 1001 à 5000 fr. 3 X %

La banque exige :
pour les crédits en compte courant 4 X %
pour les prêts hypothécaires 4 % %
pour les prêts sur cédules , à un an 4 X %
pour les prêts sur billets , à 3 mois 4 X %
pour les avances sur titres 4-4 % %

L'escompte du papier commercial
sur la Suisse est à 4 X %
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BOURSE DE GENÈVE, du 26 jan vier 1905
Actions Obli gations

Jura-Simplon . —.— 3 % féd. ch. de f. —.—
Id. bons 17.50 3 X C . d e  fer féd. 998.—

Saint-Gothard . —.— 3 %  Gen. à lots. MO. —
Gafsa 1310.— Egypt. unif. . 526.—
Fco-Suis. élec. 537.50 Serbe . . .  4% 382.50
Bq« Commerce 1120.— Jura - S., 3 X % 497.50
Union fin. gen. 710.— Franco-Suisse . 472. —
Parts de Sétif. 461.— N. -E. Suis. 3 H — .—
Cane Copper . —.— Lomb. anc. 3% 332.50

Mérid . ita . 3% 36*2.—
Demanda Offert

Changes France 1UU...5 lui) . 40
, Italie 10( 1.22 100.32
a Londres 25.2*2 25. -.'3

Neuchâtel Allemagne.... 123.3.» 1*23.40
Vienne 104.87 lu4 .—

Cote de l'argent fin en gren. en Suisse,
fr. 104.50 le lui.

Neuchâtel , 25 janvier. Escompte 4 x f t

BOURSE DE PARIS , du 25 janvier 1905
(Cours de clôture)

3% Français . . 98.15 Bq. de Paris. . 1290.—
Consol. angl. . 88.06 Créd. lyonnais. 1158. —
Italien 5% . . . 103.92 Banque ottom. 5'i6 .—
Hongr. or 4% . 100.40 suez 4540. —
Brésilien 4%.  . 84.30 Rio-Tinto . . . . lôî .0. —
Ext. Esp. 4% . 91.15 De Beers . . . . 45L'.—
Turc D. 4% . . 88.87 ch. Saragosse . 31 i.—
Portugais 3% . 65.10 oh. Nord-Esp. 191.—

Actions Chartered . . . 47.—
Bq. de France. —.— Goldfields . . . 20*2.—
Crédit foncier . —.— Gœrz 79.75
^̂ l̂ î Mll l̂ gMlgwaw-ljB ll l__ *s_______BS*sae____________________________D

Bulleti n météorolog ique — Janvier
Les observations se foui

à 7 H heures, 1 X heure et 9 X heures.

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

Tempér. eii ùëg rcs '-eat' £ |  ̂ V dominaul "IT

5 Moy- Mini- Maxi- j  | S 
m p jQ enne mum mum jg § Jg |j _

^f -fO.2 —4.0 +3.0 728.9 var. faib. cou»

26. 7X h. : +3.3. Vent : E. Ciel : couv. „
Du 25. — Brouill ard et givre sur le sol le

mati n , en bas Chaumont , à 1 heure et à 4 heu-
res le brouillard se lève.

Hauteur du Baromètre réduite à 0
suivant les données de l' observatoire

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 719 ,5m *-*.

Janvier ) 21 ; 22 | 23 I 24 | 25
~

26
mm | t
735 jâ-j J j
730 SSf-

725 iirr-

M 720 ]HS~ !
_~a*- mrwJs* I
715 =r7~1

710 E=-

705 E=- . i

700 • =̂-1 I j I ]___ U, _j 
STATION DE CHAUMONT (ait. 1128 m.)

24|—0.9 |—2.0 1+0.4 |673.2| | var. \ faib.| var.
Soleil et Al pes visibles le matin . Ciel se

couvre après midi. Petite neige le soir.
7 heures du matin

Allit Temp. Barora. Ve.it. Ctol.

25 janvie r. 1128 +0.5 672.4 O.N.O couv.
Niveau dn lac

Du 26 janvie r (7 h. du mai.ini:  -11*8 m. 9M)
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IMPKLMEIUE WOLFRATH & tiflilUsE

Madamo Tschainpion , Madame et Monsieur
Gustave Gerster et. leurs enfants , h Cormon-
drèche, Madame et Monsieur  Con**i"i . i _ .  Borlo
cl leurs enfants , à Crostand , l,.«w.mnoiso!Ie
liei ' .ha Tsch.'imp ion , en Russie. . .uuslour et
Madame Tschainp ion et leurs en *.., .> , à Mait
(Gl aris),  les familles Tschainp ion el Seilaz , à
Morat , Immt .r , à Thoune , ont la douleur de
faire part à leurs amis et connaissances de la
perle cruelle qu 'ils viennent  d'éprouver on la
personne do

Monsieur Albert TSCIIAMPION
leur bien-aimé fil s , frère , beau-frère , onclo,
neveu et parent , que Dieu a repris à lui subi-
tement dans sa 21"*° année.

Cormondrèche, le 25 janvier 1905.
L'enterrement , auquel ils sont priés d'assis-

ter , aura lieu vendr edi  27 janvier , à 1 heure.
Domicile mortuaire : Rond ' < l e la gare 12.

Messieurs les membres do la Société
Suisse dos Commerçants, section de
Neucb&tcl, sont informés du décès de
Monsieur Christian BRECHBUHIi
père de leur collè gue et ami. Monsieur -Ernest
BrechbUhl. L'ensevelisseme il .«m lieu à Ber-
thoud , vendredi , 27 janvier , i 3 htu.es après
raidi. H 2294 N

Domicile mortuaire : Burgergasse 279.
LE COMITÉ


